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ACTE IV
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PERSOXXAGES:
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rS Représentation 10ftC Représentation

AIDA, Esclave Ethiopienne Soprano M'!^
b KHAUSS M"!!

5 KRAL'SS.

AMNÉRIS, Fille du Roi Vezzo. Soprano . . . R. BLOCH R. RICHAR/>.

LA GRANDE PRETRESSE 2t Soprano ..... J. HOWE VAUTIER

RADA M ES, Capitaine des Gardes Ténor MM. SELLIER MM. SELLIER.

AMONAS RO, Roi d'Ethiopie et père d'Aïda . . Baryton.

R A M F I S , Grand Prêtre Basse

LE ROI 2?.Bn$>e

UN MESSACER '... . 2! Ténor

M.ALREL

BOLDOCRESQUE

MEKC.

SAPI.\

MELCHISSÉDEC.

BOUDOVRESOUE.

Dl BILLE

S\PI\. .

Prêtres, Prêtresses, Ministres, Cvpitai.xes, Soldats, Fosctws.naires,

ËsdaTe« et Prisonniers Ethiopien-..— Peuple Egyptien, etc.

L'action se passe à Memphis et à Thèbes à I époque de la puissance des Pharaons.

ACTE I

r:
r tableau. — Salle dans le palais du Roi, à Memphis.— A droite et à gauche s'élèvent d'immenses colon-

nades, au milieu desquelles s'élèvent les statues des Dieux et des arbustes en fleurs. — Au fond. a travers

de vastes pylônes, on aperçoit les temples, les palais de Memphis et les Pyramides.

il? tableau.— L'intérieur du temple de Vulcain à Memphis. Une lumière mystérieuse \ient d'en haul. Une

longue file de colonnes, l'une à l'autre adossées, se perd dans les ténèbres. Au milieu de la scène, s'élève

l'autel surmonté des emblèmes sacrés. Dans des trépieds d'or, brûlent des parfums.

ACTE II

i:
r TABLEAU.— Une salle dans l appartement d'Àmnéris.— Amnéris, entourée d'esclaves qui la parent pour

la fêle triomphale. Des trépieds, s'élève la vapeur des parfums, des arômes. Déjeunes esclaves maures agi-

tent des éventails de plumes. •

HîTABLEAU.— Une des entrées de la ville de Thèbes.— Sur le devant, Un groupe de palmiers. — Adroite

le temple d'Ammon; à gauche, un troue surmonté d'un dais de pourpre. Au fond une porte triomphale. La

scène est encombrée de peuple.

ACTE III

Les rives du Nil. — Roches de granit parmi lesquelles croissent des palmiers. Sur le sommet des ro-

chers, le temple d'Isis à moitié caché par les arbres. Nuit étoilée; clair de lune splendide.

ACTE IV *

rir TABLEAU.— Une salle dans le palais du Roi.— A gauche une galerie.— Au fond, dans le milieu, un vaste

portique conduisant à la salle souterraine ou se rendent les sentences.— A droite, galerie conduisant à la

prison de Radamès.

ii-TABLEAU.— La scène est divisée en deux étages. La partie supérieure représente l'intérieur du temple

de Vulcain, resplendissant d'or et de lumière. — La partie inférieure représente une crypte. De longues files

de piliers taillés dans le roc se perdent dans l'obscurité. De colossales statues d'Osirîs.avcc les mains croi-

sées, soutiennent les pilastres de la voûte.
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ACTE PREMIER

INTRODUCTION SCENE
SCEfiE I— Salle dans le palais du Roi, a Memphis. A droite et a gauche, des colonnes a\ec des

statues et des arbustes en fleurs. Grande porte au fond d'où apparaissent les Temples, les Palais de

Memphis et les Pyramides.

N? I

RADAMES

RAMFIS

PIANO

Allegro assai moderato.
(Radamès et Rainfis en scène, parlent entr'eux

^
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Oui,

Allegro assai moderato. (92 = J)
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RECIT et POMANCE
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Qu'Lsis m'enlen _ de, Que je te ren _ de Par mon a _

k=f^S
in :un

Annnando un pneu.

F F p JT
Jl ^^*C

_ inouïe- des jours heu_reux, Que je te don ne U _ ne cou

~ifJ i

f^^l t
i

f to ,Ui
Ah!

£3?

ron ne, Un sceptre d'or

i:

digne des dieux.

ce _ leste A _

*§*§« £«

dont la

fffffffffif

^ ^
^ 1 * «f Ï *

A.L.7003.



zrs A tempo. smParlante.

i i h g h h ^=^^=^H#—i»S ?
_ né _ e est de t'ai _ mer!

A tempo
Qu'Isis m'eiiten _de. Que je te

&È E^J^* -^cFa ÏT*=*=I«-^ s qçqg^ *£3 1 'gfcf M
-a^Tr

:r v 9I
Colla voce

-y-Tt-^f

311
\i.t'Ua voce. 1T J-
—

-^

£ *7 *?

1 iFf^^W=Wr=^y-

A L.7003.



Ancora piano.
Il

P J' 1' } iliJ^gJJi -*?-

£ PP^ F=£^2 T:

ren_de Too beau pays, tes jours heureux, One je te don _ ne U _ ne cou _

AL 7003.



12

DUETTO et TRIO
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AMNER1S (A part)
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AH.
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eux trois fois malheur! Si j'ai pu li _ re dans son cœur, Malheur! Sur
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Allegro come prima
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SCENE et MORCEAU D'ENSEMBLE
25

Le Roi précédé de ses gardes el suivi de Ramf'is, des Ministres, des Prêtres, des Capitaines, etc. etc.

Un officier du palais introduit un messager.
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n /

feË
=si

La vie toi re,

_ ners, sur ce. ri va

*̂=* t î

Dé _ ploy

9*^=^ :

i J P? É
A.L.Î003.
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AI m ^ù m ^m
mes. a _ lar mes,

*k ^mAM

Ê&
te te, cheL su pre me,

Mm wm êRAD.

J g P

_ toi re. pour nous sap_pre te!

Ù Ciu $
vie toire i_ci s'appre _ te,

ga£^ ÉÊ F=* I P^
_ ez_ vo tre cou _ ra ge; Que re

PB ï SRAM

_ der no tre vail lan ce: Quel _ le

4a

vaillau

h.

a.

^%M
V

_ der tre vail lan Quel

A. L.7003.
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Al fe
Ê

El.

ft£fe^
J

:»' hon

É^^
A M

r L—jp
Qu'un Dieu

.

de ta tê te, oui, dé

4» te ê¥=RAD ^
É

Guer re, guer re, oui, guer _ re,

7=^ t

W&m
Guer re, guer re, oui, - guer _ re,

i ^ ^
_ sonne

m
un cri ra ge! Guer - re^

^^RAM

f £

/«i
I

soit notre es pe nui ce Et nous.

ËEE5È 7=^

a.

^e^

Et nous de, et DOUS .

Bë
soit notre es pe ce Et nous

A.L.7003.



38

s=i 3
Più mosso.

AI. m s
te de mes lar mes!

i
«t s:

SAM

Ê
_ tour ne le dan_ger!

*&
P SRAI). £

guerre et mort l'é _ tran _ger!

mm%

et mort l'é _ tran_ger!

m & f=£
p

4> i> *

et. mort à l'é _ tran_ger!

sm if t
|

Guer _ re!

2JI *.

V n T'T jp
-^=?=»RAM

ai de, nous aide à nous ven _ ger! Guer _ re!

^U
I
#=F & ^ £

de, oui, nous aide a nous ven _ ger!

m E t
de, nous aide à nous ven . ger!

A. L. 7003.
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41

\M

«AD

dfcfc

là

lé&

*t

ItA»

4fc*i

P^

si

êêëS

Guer.re!

feM^#w I gsjj

Guer.re!

É£
Guerre!

êê
Guerre'

5^
Guerre!

#

—

P-
m. a

p p < I-

1

P =*

i uerre

#—#•

guerre!

ilm m.e ; * P P 3

Guerre! guerre!

I
uerre'.

S

ES
:ner . rel

guerre! mer _ re!

A.L.7003.



40 Incalz: Setnpre.

AI
3â*==

£=i $Fr̂u y iT r i r g y~y

M:

Puis - je l'aimer quand ses ar _ mes Vont sur nous se di_ri

.if

i U J J i J J'J
1

J J i
J 1 sA M

\é é \\à —d~^-Jr0.

KM)
âè

guerre! guerre! guer _ reiguerre inipla _ea _ ble, Guerre! guerre implaea

.11m s « • F F I W
£ ï ï '

f
J

[

J-^
guerre.! guerre! guer_ reîguerre impla _ca _ ble, Guerre! guerre implaea _

pJî * "r'r ly fp r r i r" 'f
—

> y JU J'J'i^

guerre! guerre! guer _re!guerre impla _ ca _ ble, Guerre! guerre implaea _

n p p * tj
r

i r *p >r
r r
iQ > j j ppfg

guerre! guerre! guer_ reiguerre impla _ ca _ ble, Guerre! guerre implaea

^ p p *
iiJ

r
i r \\ r rU J IV ff pjRAM.

PP
guerre! guerre! guer_ reîguerre impla _ ca _ ble, Guerre! guerre implaea _

V*\\ ' 'U i T u ^'
i Q ï i h tn'i

4

guerre! guerre! guer. re! guerre im . pla - ca . ble, Guerre! guerre inipla.ca

Guerre _
" im.pla.ca

». . ,n

itèm '

#

^h i ï i "i'~ r îi 'i pm'i

guerre! guerre! guer . re! guerre im . pla . ca Guerre! guerre impla.ca

* guerre! guerre! guer . re! guerre im.pla . ca ble, Guerre! guerre impla.ca

Guerre ,. im.pla.ca

guerre! guerre! guer. re! guerre im _ pla . ca _ ble, Guerre! guerre impla.ca

iHf

')%* i i *

ffiff

A. L.7003.



ûd# f
1^ Tfh M iffr p-f i

i

n n
- ger!

Mm
Quand ses ar mes vont sur nous se di_ri_ger!

^jj } j
f r i j j* j^j

i ,,j
J' Aj i

JA M

_ ble,

PNl

Guerre et mort, mort à l'agres_seur! Guerre et mort.mort à l'agresseur!

r
iV ppr

f

n^ J^rUtJ tyru*RAI)

_ ble,

P^
Guerre et mort,murt à l'agres_seur! Guerre et mort,mort a l'agresseur!

f-f4£-fr tlpfl > J
p |Y F Frr^

_ ble, Guerre et mort, mort a l'agres_seur! Guerre et mort.mort à l'agresseur!

M
Ê
r ff

f?
piiJ J i jj^ y r i

r i J'r r ti^—-^g^
- Me,

PÊ

Guerre et mort.mortà l'agrës_seur! Guerre et mort,mort à l'agresseur! Guer _ re!

ry rr rHJ i Jji^r
r ir^r'p'r ^RAÏ

_ ble,

Q-tJwm
Guerre et mort.mort à l'agres_seur! n. Guerre et mort,mort à l'agresseur! Guer _ re!

"p p if )*li f l'yrp nJ ^ i V fH'^-i?
B.

S
ble,

ble.

J-

Guerre ei uiort, mort à fa.gres.seur!. Guerre et mort, mort à l'agres.seur! Guer

î
tel f frf-N5Mï i y ^-hM^I œ3É

=f=
ble.

Sdbfc P

Guerre et mort, mort à la _gres.se m'. Guerre et mort, mort a l'agres.seur! Guer _ re!

y pif ^«p lyiri^ iï Ep
1*^

3-

B.a
ble,

ble.

4-

Guerre et mort, mort à la.gres .seitr! Guerre et mort.mort a l'agres.seur!

l m ? ffFio^yyiUfi'f'if^F
. ble, Guerre et mort.mort à l'a.gres.seur! Guerre et mort, mort a l'agres.seur!

i
M|^f jjfojÉ^ s

iiri
i si

.«

^ t
i

=6»
* t

Si ^:

g=^ rr^
AL.7003.
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lïl

i;\i».

P
lu

Ah!

Guerre 1 guerre! guerre!

S3e

guer

m r?
Guerre!

«jbi
it?

guerre! guerre! guer

^a £

Guerre! guerre! guerre! ruer

P^ É=É S3 # ^
guer _ re! guer _

P^ fcÉ
guer re! guei

-»-&3 P* ilu»

guer _ re! guer _ re! çuer _ re! guer

guer re! guer re! guer re! guer

}ï tf„tf t£=*H=* £î?=*=*=
:*=* 3t

Guerre! guerre! guerre!

>-y p p * :e^ Êeeîe

Guerre! guerre! guerre! guer

dtifc jfjayffflMNft

:> >
s*-^: &*-^~;13 ,

iM£

"K

A.L.Î003
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71-

/
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^ ,4;./^^^"^- ^ ^ t.;6~~~*4L

/A> «,v^ û^^ji^ JL*^cJ& ^y~£ i*-^<

, 7
f (



41

A M

KAI).

RAM.

ï»fe^
A t^mpo. A" tempo.

43

3=* 3E

m*
(A Radamès)^ piacer

Vers nous reviens vainqueur!

n=t=^ ^S 35

ffe^
re! Vers nous reviens vainqueur,

I

~
g m

Vers nous reviens vainqueur!

4è:
Éâi

_ re!

^H" Vil

_ re!

4*^-^*+
_ re!

rrw-rrt=r^£ s
» Vers nous reviens vainqueur!

P^S
-o-

Vers nous reviens vainqueur!

-o£#^£
Vers nous reviens vainqueur!

S I h_

Vers nous reviens vainqueur!

-o-

Ver6 nous reviens vainqueur!

xsz

vers nous reviens vainqueur!

A tempo.

tf-- ;
-—

m à̂m
Col cauto.

m
Vers nous reviens vainqueur!

A tempo.

1wm
f
ÉE

î^
Col canto

.

jï

^S£

l lîifii 11 i- À

t

—

*

r

AL.7003.
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SCENE ET AIR
n? 5

AIDA

PIANO

Allegro agitato.

<:* tJ pipp Hf *->} m
rj m -m m i ri ^m

Vers nous reviens vainqueur!

Allegro agitato. (iss = J)

Ma lèvre a prononcé celle parole im_

1 ^=^
*~~

»3 i~ «?

a f.

S

f S n j. j j. j
'

i r "r f r f f r
AI.

_pi_e! Quoi! lui, vainqueur d'un pè _ re ar_mé pour marra _

^m m n J*n
i

n' i

PP

X4 :=M g

i(J tfrj ~
J. g El %jE xi

£ 3E Éfc FF^
p-' t

fi? pp-^tJ'
iJ

11 j Jmis
_ chei A mes ty_rans, me rendre u_ ne pa_tri_e... Un trô_ne et le grand

F^HT^ ^m ^ p
g te te

w^m »?
n s **

I*

É ÉiOfi-^MP" "^Ê ^^ ë^S
nom qu'ici je dois ca_cher! Quoi! vainqueur de mes

I** ff
«

—

a S^BP » ^ rw& iT~T
$* m

» J Y
V y

A.L.7003.
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AI. £ ^ f-^T J
* p f. i r r r r Ti

Le vor_rai - ie, les mains lein_les d'un sani? chpfrè res, les mains lein_les d'un sang che'_

^^ S5Ŝ̂ ^^E^*:£«: ^
5f Inrlfr "*- » b*

:

Ç*JI?

ÏS: ^a
h h 1 hS5f ^=»ff wmAI.

* #*=^
Tri_omphant,ac_cla_mé

te
par nos fiers adver_

<9r *£e*!^^E^ Sise*i: ^^^WjP *^

SE *^a Jfe^ ^tt*
jiiiiJ ^j7 t«

Rfl è m é 9 • * •—;—— y r-1—K—c "

Al

_ sairês, Traînant après son char, mon père, un Roi! flétri ! de fers meurtri!

PU F*î •rivrt h

**#-« ËB
I i *S £ Baa g 3!

xJlf*.r> > >
Più mosso. pp

^
<r, * ff*^AJ.

? r ' f »
Que cet

Più mosso. (ioo=«J)

_ te pa _ ro_le Loin de moi s'en _ vo _ le, Qu'A.

M I F Mhhà M J J Jl Ni#-* S=*:

^ ÉsÉsU ^fe
S*

JTr [fo a
AL.7003
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^=t=t=s±
-£}-

J < t »f

_ se!

!
;.. r f r f

se,

k
Y:

f f
CrJU. i J^

NMM

£
JflfcXI

peu . pie abhor _ ré!M
tZZL

Ah!

*=#
i

S A

|

i

}Léj;ji» '
g^M»

#* r r r

• A -è- m ^

'

flïf ffjfc

si-ce moi qui me _

//'

P
-•¥ £M

**

feE

S

Andante poco più lento délia 1- volta

É ?m»îa^sfea i y J
1

!-Ppg?n
nace? Et nion à _ mour..

Andante poco più lento délia l?\olta.

Ah! puis-je ou-bli_

m I P > F^ *—=&r * r
f PPP* P^

Cantabile

.

S £L 42- t&- \>&-$-

1 W^
rr
s p »

^ 5» §
» i p » m ^i^m mw ?z

_ er Cette vi _ ve lendres_se Qui,de l'es _ cla _ ve, Ainsi quun gai ray

- on, charmait la dé_tres_se. Moi! demander lamortde Rada_mès, de celui que j'a_

I J - i'JT^ i

J-J % feii 25
Suivez.

& zzs w=^BT
pp

p P^P [j
gl [g :

1» ^

A.L.7003.
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oJCi-'l. -£« i

7

-

Jt-1 coLe c^C £< <n <~ ' IxrUtiJ-e t t é*. l ' CcéAl-

>£ e/.-C* «" c*4.

C^A J t-ct t-ï ' <- £C

L.-s ec t <-^ct. , ,

v
' ïZ+ ^ru<L/ y>?{ t<-û /' ^in* <l/ s/^! 1 1.

/,<<_ H-AJ2
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A tempo.

^3
,/

47

m «? T ^

^H ï bJ IJ
'

*

_do_rj Ah!
tempo.

fût-il donc je^mais Tourment sembla _ ble au

?
-*>#-

^ J' iiJH i

^

\ç^£h-^=Lm
iat

Jçg- ^
J- bW-^ # p^-j

^^

"¥^wg^1
,3

?ï^jj^
i
3
l— i

-ï

P J'FU^ *

¥ ^4=kẐ~S^h=^^mmp= ^

feu qui me dé _ voie!

I*H&

Sfe^s£:g~
' g

^^^^Pfr * U3^S
"a

Rail.

#3=£

ii agE ^ v ;
to

/-

Allegro giusto poco agitato.

Triste e do/ce.

$0=PP
?

BSï

m
Moreiido.

\>0 \yV
3é

tea

3*'

=*=
\

\,m
' ±^—*

m

Ces noms sa _ crés et depoux et de pè_re, Ne pui>-je donc, . hé

Allegro giusto poco agitato. (ioo = J)
h I h I fc

fr i^PP
Con e.iprtss.

PPP

A 3A

m - r

FE^E
=fa

r p = p p p p * * =y * i^ bo

tpc
ae=at

£

ffljQHE-Jft-

A. L. 7003.



A jW ' P ^"££=3? • ' g

s

# i"r r Er r Pi &
_ mè_re, Je ne voudrais que prier et pleurer! Mais ia prL

£=P

iS ss

*gte ?
ère est. hélas! un blasphè _ me. Mais les sou_pirs, les pleurs sont cri _ mi _

i>W b.i iÏJ'iDÙJ w iU'tjJ dU
| |
P W *"=—=""

TOiïeu tL-

te S£ ira ^Ç=? gra=5 ? Ft=P ff=^# #
_ nels, Et je n'ai plus qu'un refu _

SIf
i 'f F'^

ge sir_prème, La froi _ de
•if

i IS s^S9

^ fSjS
w>? "#

iflfl m;^ ^
J3JCf J^J^s ^=f t-y™ r ,L;i> rr

F^rTl
Rit. Cantabile. Con eW2£-S -rr zr

P
-ô- g£=2

mort et ses dons éter_nels!
3"

Grâ'_ ce,grands dieux! c'est trop souf_

wfe^ w=g: =rîe

SJj
A tempo. PP «

f T T
.ifjff^ ES ^^ zz: TTÎ3i? *

?
^ a

„ frir! Dans ma douleur plus des _ pé_ran _ce; Fa _ tal a_mour,

\ 1.7003
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r/:CLCCO.L ^ÙCr 6 '£ t.< t\ <c c /» ' ^ *
<-<f^

/
'-^ C* * ' " ' v

U*Uj ulc £&r à^< <~l*+ /*/* <*<< fr*^ / -^ ; ^

? J L.-C J es t-- ', (c t<a Ci iiiL-c^c^ /'Li<.c -

'
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p p \-p
—

se mon cœur,

-6-

~i -H
fais - moi

£—

r

mou.Sê#sù
;w

^ÉŒ ^ i
£ A

3*
SP§Ï E

fc* ï
Poco stnng.

ÉS P 33: EC
Al.

Grâ _ ce, grands dieux! c'est trop souLirir!

P JUX
w > p 'nr^ Ffc É v?v

g s» IT-F»¥Al

? ?bJ JJiJ
_frir! Pi _tié. grands dieu\H__ c'estié! pi_tié, grands dieux! c'est trop souf_., t trop souf_

_ frir! Pi _ lié! pi _ tié! plu _tôt mou _ rir!

fi
tta ^~n>ji * * *E i^ M ma

ppp

PS^ S ?

""
Morendo.

3=ÉS 3:l=£ T"*
Dolce

.

& ÉÉ
$

mW (T^ 3=3=s ; zz:
?=

STP T

7- -̂bm Dim

A , A^^ À=À
Morendo.

I is^sm suc

3 îU
i ?gJTTv^fT^3
A. L. 7003.



GRANDE SCÈNE de la CONSÉCRATION
et Final

SCÀ'/vt //— Intérieur du temple de Vulcain a Memphis.

Une lumière mystérieuse venant d'en haut; une longue file de colonnes, l'une adossée a l'autre, se perdant dans

les ténèbres; statues de diverses divinités. Au milieu de la scène, sur un plancher couvert de tapis, se lève l'autel

Surmonté ti emblèmes sacrés. Des trépieds dor sort la fumée des encens.

N? 6 Andante con moto.

G PRETRESSE

k*k
KOHtMIOS | A i> li r.

KADAMES

RAM FIS

U\0RS

BASSES

PIA ISO

^ =R2

^4ff£fg
toi, su _ j)rè _ me

CHOEIR de PRETRESSES (dans la coulisse i

Bas

asm

èhk
CHOELR de PRETRES

FJFFT

^^
Andante con molo . (84 = J)o . (84=J;

i pm : t ^rPF
mf

m̂ àSB
-è- 4- -é- -é-

W*^4-J-*

*=*
Ë^et
; ; ; ;

h -y h h^ i-S
ftp?

AJ AJ -AAJ h_ —h_ h h 1

-#--#-•-# J- -J- -J- ;#~ "^ -#- -J- J-
-

m
/•or/»; l'appoggiatura.

^m [
\' -t-±m g^--^^-^» I p^ U

Plila! Du mon do. toi, l'es _ prit cré_a_teur, Ah!

fcEŒ3^S
I I

jpte te ** te PFf« » « «

f
-« ë «fïl* ¥ *

h h h

# * «*

è h-

^i^= k
3="==pi=3=i=} 5=» T 1 r«=? ^za^

X.L.7003.
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ÊiÉ ^PF1

PP Z)im.
£7/ /ioco slvnt.

51

£ ir J| jF=g# -©-

Mr-V^-h

ma mix t'im . plom N, i h h-, hs ^=sSe ^f^i^r^ iii^ VtH-HB! J=^=±t ï-é—ê- 4

h K V b*
pp

ih-J>^h

Morendo.
* # *

S 133 3FCT i=*pii3£ ^za^piz^S :E!ES«=5=*:=5
V -é- Va

Poco più lento

h a m F I s

J^9 *-*
Stent-

m y y y v ± I
#—

^

FP=F g
PJ 7- H 31

Toi
TKN.

qui ti_ras la ter _ re, l'eau, le ciel,<lu né _ ant, Mavoix t'im _ plo _

rw ui M i < N N'N'hl;^# 3£

Toi

(US

qui li_r;is l.i ter re, l'eau, le ciel, du ne' . ant, Ma voix t'im _ plo

Stent.

?bj JNJ l
fl f^ ^J7 l ll: "H* ~rr

il

Toi qui ti_ras la ter

Poco più lento.

re, l'eau, le ciel, du ne' _ ant, Ma \oix t'im _ plo

l?=im &E

^=SH

I
3

1" tempo.

G*
1
-''PRÊTRISE

g |
Plf li» i^FR2Œ PPï ^

lm mense, im _ men _ se Phta!

1- tempo.

^lUMj^P
h h

î
^ > 1 N *? M

« «

ï ï f
S

1ZOI

I
te te

« «
s

ï * f
h h h k

i
JpRFa^:

Al.. 7003.
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%SE
^=ft

fc
i
rTr 'Xpr tj

Toi, toi,. dieu pro _ tec _ teur

If Mli1r JYN' , , , ,

h i h,l'W
S h h h h . r> h

JOT

l-J^l-Jy-^Z^ZJZ^ 1=5=1 zO^ ^-^H*=5& w

ti
pp

Stent.

î?2=

cOrcjfr 't J-Jir pyror
s

Ah!

Ip
PKETRESSES

ma voix t'implo

M»,

re!

PPf§ W :g=

ma voix t'im-plo re '

t

A h KJ^jS
f

JH JV ^^ I•y J^ „5j=^te
r « 4 il i

PP

Jz±J=ft f=±# î«—

«

* f * * # -* -è -à

m tém 5fefe
h*

Mureitdo.

3fHVap a^s
=f=î ir-?-

Poco più lento.
RAMF1S

Stent.

m 00
I'tempo

ŒEZ <9 • E3 TT *S E^a
Toi. le fils et le pè_re. De ton ê_tredi_vin, ma voix fini _ plo _ re!

TEY t T
S mTeU J'N N ' N l

^ JJ f i
s iéh-m

Toi. le fils et le pè . re

BAS.

De ton e.tre di . vin, ma voix fini _ plo _ re!

Stent. -y*Q Jjj'J' i

p
} *ti n^\'\ :.'m N I S T=F

Toi, le fils et le pè . re,

Poco più lento.

De ton ê_tre di .vin, ma voix fini . plo . re!

1- tempo.

m x » ^0SËBr et

^s
é- -é- -0- -é-

4 i inns



p. i
feE ff ffi

y p r cj v

m gqa

«*-
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.
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la na _ turc ni _ lie re, toi, la vie et la fin, Nous t'im.plo
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De la na _ ture en _ tiè
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Nous t'implo _roiis!
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(Uadamès est introduit sans armes, et va vers l'autel.
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(On steud un voile d'argent sur la tête de Radamès.)
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RAMUS.à Radainès.
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l*iù mosso come 1-
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Î ^ ,'
i

J

i ^ if
plo re. nous

y
—

r
t im _ plo_rons, ma voix tint

ï
'M&iitki.

^r_

plo

A tempo.

I % I AW
5E^ i

^ !>-*

W

Allarg.m .rs

iflF

-&

A. L. 7003.



RAI).

RAM

toi,

*&f¥1 SE

toi qui d'un mot créas la ter _ re,

P—P^^^1
US P **•

*WL

w^f
Ma voix t'im _

4*W

toi.

toi

!

;se§3

loi qui d'un mot créas la ter _ re,

toi qui duu mot créas la ter .. re,

h
t . e e

2 ï*

#—

#

Ma voix t'im

PPP

Ma voix t'im

m fcbJfc-^J^ r> m
I

$6

Dim

.

l*l\i

^M 1 1 IP ;=& m m*m» 9-

P»~1sJ

§
PRETRESSES

Metio mosso.

PPPJ *##fe 4 «
ï="—

-«Lf
toi, l'es _ prit cré . a

SERAD

RAM.

TT
plo re!

mm -o- -o-

plo re!

S

I& TT
plo

TT
re!

S
Il

o
V

_ plo re!

g i rj J"j -U
Meno mosso

f
^=^S

mm m à\ m û\« ë

Morendo.
f * * J * *

PSSeîi è
? « ahj—?

A.L.7O03.



«Al)

UA.M

KAI>

BAM.

ïS w-&

nous tin _ vo _ quons!

ï^^S e^
nous

mm
tin _ vo _ quons!

m

WF̂ t
s

nous

m

tm - vo . quons!

tin -

S3
vo . quons!

?££ :&:

F

^
^

-• »———• —
* ? ¥ *î

É :¥="=^=

# i T*
-h b-

AL 7003



ï

Phta!

PP 3
Pausa lunga.
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ACTE DEUXIÈME

INTRODUCTION
Scène, Choeur de femmes et Danse des Esclaves Maures

SCÈNE /.—Une salle dans l'appartement d'Amuéris.

Amiiéris entourée de> esclaves qui l'habillent pour la fête triomphale. Des trépieds s'élèvent des parfums,

des arômes. Déjeunes esclaves maures agiteut des éventails de plumes

N- 7 Allegro giusto.

A M N E H l s

1'-s SOPRANOS
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el

CONTRALTOS

PIA\0
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m CHŒUR de FEMMES
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—
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'
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des chants de guer . re,

m, *

vient, le chef \ aillant:

G^CJPLP^ i T—

£

guer Il vient. le chef vail

3
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Moins prompt est le tonner _ re. l.e jour,
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Jt »

V»
prompt

I
±=5: ^ est le ton - ner . re, Le jour est moins brillant.^ m £fcf§^ ULcj1^f J*P- '*• -*?
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rier. • Qu'un chant d'amour ré . sou . ne,

^^ =£
E .. cho d'un chant guui

Qu'un chant d'a.raour ré - son ne.

l'iu lento.

;. I ppp

m
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i I 1
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'
F s » y
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Grazioso.

Ah! \iens. ah!viens,toi c|ui* j;t _

jf-i f ^ r—^M
rier! E - cho d'un chant guer . rier!
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cho d'un chant

m
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n
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S I
Dole ISS.

Êp^ï1
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AM.P^^^^P^
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_ do _re; Tu vis,je te re_vois, tmis.je te re_wis.
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jf-p J' J' linZj' h.- j-è^*—if- = ^V ^—y=^>
Bien-tôt sou _ rit l'a - mour, Bienjtôt sou.iit laeloi _ re
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Ah! viens. viens, que j'en_tende en _ eo _ re Le doux son de ta

Morendu.
\ Più mosso.y— V " k

»M *=£

voix, Le doux son de ta voix!

DANSE DES PETITS ESCLAVES MAURES
(Pendant la danse les esclaves continuent à babiller Amnëris.)
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E . cho d'un chant guer.rit'r, E.cho d'un chant guer_ rien.

Qu'un chant d'amour ré. son.ne cho d'un chant gucr.rier.
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viens. ah! viens, toi que j'a _ do _ re: tu vis, je te revois! tu vis, je te re

A.L.7003.



Il

—r
£*£ , *



-*«a (/x^ r >- C-lt-eCta.

.

^;BÏS?« '.-;,---;..'-:.:...'-

1 l*i t^-> l>u£^.<_ l ^1,1. t, - if -J^iiti-^tu-/ <fLC JL,

àJ'*- c?l& { cy^

/ / ' - A

°£-e. i is&ri t tes y *cr j es ,• i oe~ ï, J -Vo- STcTZT a "** s '

J /

,-^^^y et *- *?ej /-^o>7>«_«v'<? [-&*>*

*?

,

/ /
Ct> c*->c i ( .• est c C

i « '
-'

? h-artùc /.,*

^ -Cc^a-



75

Corne prima.

\H 5 I ^3^ ^=-y-H-H^
_ \01S! Si _ Ien_ce!

M f-—7"

A_ï_da s'a.

i w
inour.

Corne prima. (72 = *)

g=g=gï
TT *

ĝ3 EE
fi Caniahile

fpF=£

3 iL ^3:tt S
;= * *

(Sur un signe d'Auint-rit>

les esclaves s'éloignent.)

(Aida entre porta»H

la couronne.)

é=r^-f^T^̂

P ^ S
p-

En sa }>ré_sence un doute affreux ma dé_chi _ ié_»';
a A

ffi
i h ^ h ^ *

è

^ i
w

2T

AU

' 'Allegro risolulo.
£ f kr-»

) )

^-o~

^ •ff
l J. ]'J>]^

9
Ce in\*te_re fa _ l;il bientôt s't'fiair_ci _ ra.

Allegro risoluto
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SCEN E et DUO

N! 8

AÏDA

AMNÉKISm
PIAIS

ta
Moderato

Es

a
{ A Aida avec une tendresse feinte I

rttri g-rfH^-r-Rf-f É5É*

Moderato. (88 = J)

La for_ia _ne te traite en en _ ne _ mi _ e, Pau _ vreA_

-o-

^

-o-

i

f^f
*=s

a-
-^

fh^H^s

^ *L

m É
Lepoids d'un des _ tin ri_goureux,Je le par_ta _ ge.

J-J1/TO ÉeèÉ
r

pp

w^p
m *

î
ï£

Cantahilt.

i^llJ. J'J^AM-SC=» t5>

pf
J'p

i r; p"i
r

as
A moi, ta seule a _ mi _ e, Ah! par _ le sans con_train _ te, Je

S
£*:

,_
j. m

ERêIES
ît i

*

1
î=^ê
?

4-£^4-±

r f "j

=£4*=^

I
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M AIDA
Più mosso.

77

*=s
Ê ^ É

dfcè fe^
Heu_reuse' ah!puis-je le Ire!

AM, mm«M # *^*£
veux te voir heu_reu _ se!

I
ta

f=ï5 i? PS
Pfu mosso. (i(»o = J)

Z2l

<ST

m m rj

77

P f
i

«
/

T~T~i *

Ijfffg

i^S ^
2 9 5

î
ié i^ iÉAÏ. ïfc=* E5 ï ^f , p p r H

du pa_ys na _ tal Seule et sans con_naî_tre le sort ne mon

n
Corne prima

#=^AI,

lit

père et des miens.

AMiNERIS m $3=^
y -

ti <c=<

j^^^ il

Ah! je te plains:

Corne prima (x*-.4)

mais à tous nos cba_^ v i } i
K 3ZO

PPP,

5* *=£
jet:

il <2_

i^EEtyWWW
fcfc Mi I' r M±LMmVa^2Z <9 *-= #
_ grins, Dieu lais _ sa l'es _pé_ran _ ce! Seul, quel _ que jour, le temps calme.m ÉÉëêÉ i^PS ity-i^ î^ir

-6

^r^rttf wmm
pp

IVm
£=*

* i *
AL. 7003
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AU

(I

_ ra ta souf_fran _ ce! El plus en_co _- re,

j
1
j j r^~Fp

un Dieupuis_sant, i'a_

feÉ
Ai &à te

EEsa

—pg-
^P

Allegro moderato.
AIDA, 'vivement emup.i

. Sotto voce a pari

§

" -
rff f f-f£§gm tlMTEffw g
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M

a

i£
-# m P

É II± f~~l t fr c
i g

gard m'entr'ou _ vie le cieL Dans ces douleurs

7i*

t
je me sens

Ê

a
Je connaîtrai

E £PP?
celui qu'elle aime!

HP^ EIIZK
firf
CEE ËftfHffEft mm^jj?

Cresc.
ff e string. poco a poeo

.

^ EffEf'SFffî fflfli ïbibs
/T\ Poco più lento.

*=#=**É £#^ * =

vi _ vre; Un seul re_gard vient m'ouvrir le ciel!
rrs

il

Ji )UO' J
r j

Je saurai d'où— vient sa douleur.

PU
^ Poco più lento. (»8 = J)

î m wàbÊ-m-0

EL.Si
^ Espressivo.

^^m ±1

» ^3***^ 5if**?-?* ^^y#*
i lU'gafdânt attrDtivcuit'Ot Aida '«

fe^-;ijjjjijLiJj i
\*. NT j

Dis-moi quelle tris _ tes _ se,ctare A_i'_da, tbp_pres _ se.

1M '• ^ [,J

b^f# >

£^
^ m {i _M^5 s t

E

M s ^£̂^Ff
-

fn J. ij-i ^' h > ri
If

^^
One tou_te crainte ces _ se, Ou _ vre ton à _

^r+^j^ J^ p ;^ h
A L.70O3
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AM.

!

dres.se. A quelquun des soLdats De cette lutte ar.denle, Ion à _ me imûa li

> Q
|

ztl=±L

3Ç=rf^

Iw^
p

33:

îp . Dolciss.

.

N # F F À

P^P 3=E

Al IU

É
_ N'a .pas e_le

Se fe$ i ÈAM.
J *? J • -J-ifri ^F=k*-

—

;^ p* -——

<

n^- y
sort ^ Na 'pas e_te con _trai _ re. Si no _ tre chef esl mort, Frappé dans cet _ le

£—£-

§ i9 W— f
F \rr "f ^=^

EZZZIl

I^3
i*

pS?
^

^ K d >'-
îiï=î=î :pÉ^^

Piii mosso
AIDA

f^fF^5 i- LiFF
Que veux-tu di _ re? jour d'horreur!

\y I tes £^ -K—fr

F~ > *-N 3K5ZJ*

guerre...

I*îm mosso. (m?=J) l

•%*£ *
^=¥^ 1|PÉÏ

Oui. Ha.da.

Cresc

jQ-
'¥-

i^4~

±fc

/ :

ISP
^ !£

;&lpJi JTO?*

*=J«1
t—

=

BPC^EK
fSEEf
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il fh\>~

AU

ËEEÏ
Sort affreux!

ê
_ mes perdit

m
la vi

É̂ # i»-*-^

$t£H È

a vi _ e.

fr jffls jgj'

*
) > «k. >hl I IP ^^^—-f

S&m f

Toi, son enne_mi _ e!

J r^L

ï
f if «f~«f

> \ V P

É

(V g—

*mpÉE
p- p r s-ut-i H|PP p

1pr> f -J'Éu.

Ê
jour d'é_ter_nel _ le doubleur! Ah! leur coJère Me poursuit sans re_

È$ ï V #—•-^mAU

à
j |iwLes dieux t'ont bien vengé_e!

h-
<—« •—

•

w um f EÈ 33=r^ ^ n*—

y

—

y

^A 7

*"*—r-

;1
!)\wrf<m f??r*.

**-*- -F £ A =•
//

f

CW canto.

î=t=4±5=t
y Z W +v »^-

*LJB J j

A M

- Pos '-

fe
(Avec_colère)

S 22:

=fc
;ëe

j jjlj- j^
—m

Trem ble! car dans Ion cœur j'ai lu!

m
tu

&E
J'S

^hm^ . PQ
pp
^

U—U-
m m

AÏ. ffl\t>

AM.

fr=*
A tempo

Moi!

l'ai _ mes;
J"' frg 'frJ*^ MiJ jJl^i 1^ f.'P

Sois sin_cè_re!

I|P^ Œ

Pa^ F^#
m M »

Un mot en _ ço_re, un seul mot dé_sor_

A tempo.

é
J

fcH
-**'

m
m

fep=

331

i

€
*3=aj±i

n

HE s
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A vint.S A P

Vivo.

AIDA.Uyjt exaltation et s'aaenouillant.)

m m Ê
Ah!_ dieux su _ prè _ mes!

—trP
t=r=£ £AH

vit....

Vivo.

Peux-tu

*-

Ji lutta forza-

m r*egfflj 3Éf2

£=S m à

jpi
-o- nwjJB

V—9
-0- • -*- "*'/!

A piacere. Uvec fureur)

^=5=t=5
macère. avec fureur)

,S -
I
J * •> £ IZ=

ffiPM
IH * • é rGf

mentir en _core! oui! tu l'ai mes! Je l'aime aus.

^ £3 S m mmt p-o-

PPColcanto.

P in:

3 fi* 3j* 3p 3
mm

ppp ^~i-J ^

Hfr .) *Jp Pff »yHy
r
JlJJf

F-r+^i
_ si! comprends-tu bien? Je suis ta ri _ vaie.Fil le des Phara_

~èa^4
ÏŒ % m ~&-

P
3p 3 » 3 ip 3j* 3 p 3? «¥
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Prestissimo.

SIDA .(se relevant a>ec orgueil.)

83

\M

£ PPPÏàs p < i ^

Toi! ma ri _ \a_le!.. eh! bien! soit,

t±

&-

I
je sui^. aus_

IÉ i
tr—r;_ ons!

Prestissimossimo. K k .

> 7 I1W1

PP Cresc. e slri/ig.

m b=fc^SasS

* *=^5
r=^ *

>=& *F^s^ F

iP=5

^FPPf
» e te

• He'|>iim»ut s;i colère t

^S^S
:z

fe=£«? L 7 L 7 L=5

r?
h»- # Ê

£
Sans ralentir.

i
lu ai -je dit! paru _ le fa.

II.

_ s». Ah!

V»

#
H T Cft

ES
V

Adagio.
Cantabde express.

mP \t f "U.t^t
Al

_ ta_le! pour moi par _ don! Ah!

Adagio.

prends pi

p^* f frâîf f f

-«- ± ^
-^«n ffi^E

g M ^ a * b.

É /C\

ŝ

teg mm ~
g i
r'J'- r r

*

l̂ié de ma don _ leur! Ceslvrai, îe lai _ me avec ar

teS Wl* r=Fi ï- ^*±E=* ^¥
^^^È^gUtffe^S

f
^^&^UfJ^j jgj

V.L.700S



m ^f=S J'J- J' I J *

ter _ re Que mon a _ mour!
AMNÉRIS ./'#—

»

ff=^Œî jf^
Ah! lremble,escla _ \e, Crains mon cour_

teS t J ?;

PWMfc
â

Ctf^^CÎf^iiJ

I il

m^ ^^
ç*

_ der, ; Et la vengean_ce Ne peut tar _ der...

A tempo:

Suivezm
A.L Ï003.
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«.=>

*i-A±fe

AM

££

¥
^ P 5

Ï £
p=^ J^J *J]M J'

fié _ re, Dans cet _ le cour! Je n'ai sur_^_ ter _ re Que mon

i
te=m *

-*# m
Ali! Ircmhle.es-cla

tej?g i

g§££=»
(i

pl
^>

WiWi$*$^{

%
ve!

fet
2 -*

W P
m ^E*F

étr&flw
Al

A M.

SgEÎ
/Wo in cahando

.

1 T IÉ ÏIÉ 7 ^

_ mour! Pi-tié. pi _ lié, de grà_

*fr v JJ J^H^ m
Crains mon courroux, crains mon cour_rou\, ah! tremble, esicla

fe

SE
[jgJ Cgi =gg

* 4L

^^
A tempo

U U ^£^p

AM.

*^
_ ce, pour ma \iou_leur. PiJié, pi_tié, de grà

PU î r JlJ
1

- J|P Al'- Jlp v^S

At«nipo.„ »

A ma puissance 11 faut cé.der! Et la ve ngeai» _ ce Ne peut tar _

"S

AM.
te

ce, pour ma ™
dou leur!

5 ?
E

_ der,
f ï

ne peut tar

wp-* j • ffi

der!

Allegro marziale. (100 = J)

gs
«Hr^ r^

f
^=hT

lia—îZJZîzazi:1
I

f.f ~

—
' * .

a
' Musique sur le théâtre.

3^

i3 îzzi:

A.L.1003.



86

1M m M ^P ^m̂f?j
A me suivre, allons, sois prèle; Qu'on nous voie à cet _te

I
SOF' ).r& É=g H^t^ ^^ m&=S=4 V

suer _ riers,. sur—_ ce ri _va -. ge Ue'.ploy . ez >o _ tre cou.

TKN.m *r r
\

r,-
}nT=wr-i'^^4^ ^

9
tyj-

O suer - riers. sur ce ri _ va - ge De . ploy . ez no _ tre ccu_

BAS.« IL MEP^oasa?
guer _ riers, sur ce ri _ va _ ge De'- ploy . ez. vo _ Ire cou.

teg ^m wm i= n^3\i—

i

r=rj& -#

tf f //

Si - "M :3 :e=i #

—

ï

te S i*
3 'Ss PÉ

AH Fpg^
fê_te! Toi.courbant bien bas la le _te. Moi !

$ ^m m
moi, sur le trô _ ne des

7
ï*mm m f-V?-^

:sp

ES
JfJI J II ^p* r-

_ ra . ge! Que ré _ sonne un cri de ra _ ge. Guerre! guer re et mort à le . tran_

San- Moxi i

r e^ i j iî-^g^y-p
ra _ ge! Que re' _ sonne

^S f

—

I»—n*

un cri de ra - ge. Guerre! guer

Ni
re et mort à le' - Iran.

» m—9-m m^m ~
V--

teS

ra _ ge! Que re' . sonne un cri de , ra _ ge. Guerre! guer

ït-

re et mort a l'é . tran.

pu m S3
i i

P
mm3 =t?

ss

r~t- T=p

^ J3£
^=^=^ rf M

~u

ia

L^r

h^

ÎP^T
i nfi-^-^ ^
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s*S
Poco piir vivo.

AIDA i_

87

A

*
[î p P

n

p k y \y v y v P P F P '? jPp E P^p-M-
Ah! pi _lié! sois moins se _ vè_re...Vois l'excès de ma mi _ sè_re.\'is et rè_gne, ta co _

^^AM.

Rois!

- ger!

te
Poco più vivo.(ioo=J)

ï ^'p^sp^P^M i^y«i^wfw|^ l^ia^pf^s

ÈÉÉ nrrrrtJLŝ
i W ^

ft*-fr p"mJ' pMjiHFpfrjJ ipmp^ iAI

_ le _ re Dans ton cœur se caLme _ ra, Car la f ammequi t'of_fen_se, Dans la tombe se_tein_

AI,

Viens, huis - moi, je sais d'à _ van _ ce Qui des^l

« k. »
|

» f^-fj» i

.-— L , f' ftp fa»

î*^

feiigiSipjiipg^
PTJ ^^

VL.T003.



deux 1 em _ por _ te _ ra, Qui des deux en _ fin

mn r ''

'11- «bgtl* ,~f~
fqiqf n

lempor _ te _ ra!

i^Cuf" K[mPW0-*

^ ws £^ 1 ï0-0-0ri 0-0-0~¥ 0-0-0

r\Aks=±a f f ff fT^r i JI

22T

Qj Ui SSEE?
Ï3E

_ mnur, dans la tom _

&W * ''

Z2I

ïi#S
be, hé_las,s'é_tein.

^A M.

ft
1

ftrMir

Ah! viens, es _ cla 3 _ 3 \e, et l'on ver _ ra

IHÉ
Qui remj)or_te_

ÊPff^S 1
fF//

^^ae ipte ŵ r £« r BË ÊÊ£
r* v

Presto.

9-

* * y gir *41 YK^tr

4M

_ dra! Pi_tié, Ah!^ ^ ÎÉ£ FSh>=} -&-

_ ra! Ah!

sop.

viens, suis-moi, suis -moi!

'^> i j». Jjtti jt-i
1

" J'- J'^aa s==^

Guer - re,guer re, guerre et mort à le . tran _ger!

i te
TEN.

%£=£ é=é ^-^r I JL N EE^*7~*V^
Guer . re,guer

BAS.

?W~t E mm
re, guerre et mort à le . tran.ger!

om^SE P^^
Guer . re, euer guerre et mort à le . tran.ger!
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AI IU

*£M ZUl

i * r
c r i '-^f p i r* p i

Gra _ ce,grands

-_
AM È

Je sais d'à _ van_ce qui de nous I'empor_te _ ra!

ï ffi ^̂ ^ J * -^
Guerre et mort à le _ tran.ger!

$ && fe^
Guerre et mort à le _ tran.ger'

J3

si j-M-Q^s ^F=^

«**t!

Guerre et mort a |'é_ tran.ger!

3

fiÈE*EÎ

î^W'-r^ •HS ^
(* =^? r r p+f-^#=f*

Aï-3^ TT

dieux! c'est trop souf_frir! Ah!.

-a-

pi _ lié, pi_tié,grands

lW=f^^ ?™
fe=M •ê

Ŝee
Animât'»

(Elle s avance

. I ' „'„..»
dieux! c'est trop souf_frir! pi _ tié, grands dieux! c'est _trop souffrir!

T- s. —

—

^l
Pi_

kt> r p s 3
,

3 ^4

nr r r f>f 3s
i ppi

i m
«

Suivez.

teS
P-
J

*k

IP BU
"£

è-b^ £3z

à grand' peine \ers la scène; sur la dernière note, elle aura disparu.)

F*SPPP

.,ï. iMH m .T'Pi i rU i * ^g£ ?
tié! pi _ tié! plu_tôt mou_rir!.

^"tit ^m Uht$r\ H \ i m i^=

^=i^^ *^ 35-
yiorendo.

T"#"
P* ^y

A.L.7003.



90

FINAL DU II
e ACTE

SCÈNE 11.- Une entrée de la ville de Thèbes.

Sur le devant un groupe de palmiers. A droite, le temple d'Ammon; à gauche, un trône surmonte' d'un balda-

quin de pourpre. Au fond une porte triomphale. La scène est encombrée de peuple.

N?9

AIDA

AMNER1S

RADAMES

AMONASRO

RAMFIS

LE ROJ

SOPRANOS

TENORS

BASSES

SOPRANOS

TENORS

BASSES

TENORS

BASSES

PIAXO

te
Allegro maestoso,

W5l

k^£^

Ss*=£?=fflË

ass
Srëm

ESCLAVES

PRISONNIERS

g§=^
PEUPLE

ÏÉEE

^V-^

I
PRETRES

JRF^FF

Allegro maestoso. (ioo=J)

te
JÊf

* <_>
«—«-«—«

^ Musique sur le théâtre.

*:S #»##•» à -ai -ai -à
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Sur le théâtre.

3 3
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Sur le théâtre.

Orchestre
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Aida et
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(Le Roi entre,suivi des Ministres, prêtres, capitaines, porte-enseignes.etc.etc. Ensuite Amnéris avec

Aida et les esclaves. Le Roi \a s'asseoir sur le trône. Amnéris prend plate à la gauche du Roi.) ^_

J2TJr.
A tempo cnme prima.

r^ É -^TT SEE£ ^ f
Gloire à l'Egypte, au no' . Lie Roi Que le Delta ré _ vè . re. ! - sis, que la pri - e . re

f^-tt^ry- j'j.> \y^ ^^m §s
TEN,

Gloire à l'Egypte, au no. bleRoi Que le Delta ré _ vè . re. I . sis, que la pri - è . re, I _

BAS.

5
Gloire a l'Egypte. au Do.ble Rui Que I" Delta re' _ vè . re. I . sis, que la pri . è . re, 1

W~T 'F-f-î ^m m=m&E à • E53E

I

Gloire à l'Egypte, au no _ bleRoi Que le Delta ré . vè _ re

*-A tempo corne prima. >
» t Ri

I _ sis, que la pri _ è . re, I
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'M)£f Musique militaire.
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Roi, Bon neur, gloire e . ter . nel . le, gloire au Roi!
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Roi, Hon neur, gloire é _ ter _ nel

é^.fTV pra
le au Roi!
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•ri'sop.

Aux pal . mes tri _ om.plian tes, Aux , ro _ ses o _ do .

o _ do
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Aux pal . mes tri _ oui _ phau

Rit. A tempo.

tes. Aux ro _ ses o l.
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S. _ ran _ tes, Mè - lez Ifs fleurs bril lan tes De ce lo_tus

.

£ PT fPf
ran tes, Mè _ lez les fleurs bril _ lan tes
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Formons nos sain . tes ron . des En mvstè
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- con - des: \in_si tournent les mon _ des Au.tour duchaud so . leil.
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_ res fé _ con. des: Ain .si tour - nenl le* monjdes Au.tour duchaud so . leil.
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1
1! SOP.
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Ain _ si tournent les mon _ des Au_tour du chaud so _ leil.

é é 4 ' g — ^T-*" ^*r j à. f
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Ain _ si tournent les mon . des Au.tour du chaud so _ leil.
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Oui, que nos chants ré. sonnent. Honneur et gloi-reau (toi
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Oui que noschants ré _ sonnent. Honneur et gloi.reau Roi.
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dieux.
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Kt des biens qu'ils nous donnent Rendez grâ _ ces aux dieux.
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dieux, H des biens qu'ils nous donnent Rendez grâ . ces aux dieux.
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MARCHE DES TROMPETTES

de forme antique.
(Les troupes égyptiennes, précédées par les fanfares, défilent devant le Roi.)
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Un groupe df danseuses qui portent les trésors des vaincus
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D'autres troupes suivent les chars de guerre, les vases sacres, les idoles, les statues des dieux.

I- tempo.
lïai'iSOP.

Vois, en tous lieux, tri _ om _ pbateur,

Vois, en tous lieux, tri _ om . phateur,

TÉN. ^ -^ =»

Ta gloire proala .me e! De fleurs que soit se .

Vois, tn tous lieux, tri . _ om.pha _ teur,

BAS

.

> ^-

Ta gloire pro.c la . me _ e! De fleurs que soit se

Ta gloire pro.cla . me' _ e! De fleurs que soit se .

\<Tti J^BAS.

Oue nos cantLques saints Au loin re'_son_nenl.
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l°- tempo.
Que nos eanti_ques saints tuh-iu r-'.son .nent.
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que des biens,
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lient! Et

Più animato. (132= J)

que des biens,
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que des biens qu'ils

que des biens qu'ils
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Gloi - re.

BE

don . nent,

Gloi re,

On ren _ de grâce aux dieux! Gloi _ re,
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s Hit. corne prima.

4d,

Vois, ô guer-rier vois ce . lébrer la gloi _ re! De fleurs que soit st-

vois ce - lébrer ta gloi . re! De fleurs que soit

Vois. ô guer.ner

1 Ëfc

vois ce' .lébrer ta gloi - re! De fleurs que soit se.

*=PÊ
Oui, rendous tous.
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Oui. rendons tous.

Orchestre et musique sur le théâtre
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:hestre et musique sur le théâtre, ^^^m^ bmb_

t $ p l f-ôêf
M Rit. corne prima

mm
Sff T

«3

^ é
?

JfcM
ULà#m

me

or

e La_ rou _ te du vainqueur!

1—V+

Ah! vois ta_ gloi

né _ e La_ rou . te du vainqueur! Ah! vois ta gloi

$ iHHSE w ?^3È
grâ_ce, grâce aux dieux!

grâ _ ce, grâce aux dieux!

oui, qua nos

oui, qua nos

ZZ- m W£^Btt m' rv
mi^ ^^# â^^i|'^ï?l#IBS

A.L.7003.



En tous lieux proclamé e! Que de fleurs soit se _mé . e La rou.te du vain

dieux, aux .dieux, Que partout l'on rcn . de grâ

dieux, aux dieux, Que par .tout l'on ren . de grâ

MM
-t T# >>#>:#

(Entre Radamès sous un dais porte' par douze officiers.)

s Più moderato.

l
rn ^&

. queur! C.loi gloi re!

I
i"

i , i
*

queur! Gloi gloi re!

m̂ ^^ ¥=£
queiir! Gloi re! «loi re!

j* *TF J" u^-: ' r ^ i
rJ r *&*T\ : B'F^-r ^

dieux, Que l'on r"n . de grâ . ce. De no . tre vie _ toi _ re rén-

aux dieux, Que Ton ren.de grâ - ce. De no . tre vie - toi

Più moderato.(m=J)f*

W
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n, P o n P
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re à l'E.gypJe, gloi ru, gloi

jA J_J } 1^ trn^
B

ËSÉ

dons grà _ ces aux dieux,

da

Oui,

£=^=JHi+^ i m
rcn .dons tous

^=#=4=*
dons grâ . ces aux dieux.

K 331

SBE ^P

MA0.M.MA

H»- »-»-**

Oui, ren.dons tous

lusiuue sur le the'âlre. s~^ .

fîfeÊiËÈlI
Les 3 Tromp.en LA b.

f'F?
#pi

109

Ŝ
P

£
itiji*>££>££

m 0-9-ÏWH1 eë:*

*
«loi

re El ren _ dez

tt.^&M t

sX
ft~p •>

g
Les 3 fromp. en LAt>.

ï

M*ltMM.M

+ *m é« >»

^ 3
à»:

s ^?IEz?

1=1=4

:ë1zEE^EEEË1JeEE»:»S-£
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ê

ces aux dieux! Heu - dcz grà ces aux dieux!

fggg. |,J,,
,
lfffS^@

P5=*
-«g

Les 3 Tromp en LA k
Les 3 Tromp en SI I).

mw w Sfim*-+-+-+ïS
-6»- -6^

LE ROI

I descendant de son trône pour embrasser Radamè<

3 _ ^. -m- -m. -m- -m- -m-uvwnm
Tu sauvas ton pa _ ys et ton roi le pro_cla

É*frirr k 1 k l~3~i—»
4 4 * 4 4 4 4 4
» •— » • • > • m-O-

F 3 3

M Tromp. Trouib.

V -3 s

^S31
-O-

^ft^-+ £a :t

_ me.

^ • * * * * * s—*-

£
^t^tft^

^3=
^
3=

Ma fil _ le

33:
31

la:

de ses mains *rov_

wF
-&-

XT
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{^ùi^c-cïb&ci^Lû

i-^-c-e 1/ —#-
l

*-Z~is-6a--t-c-Ce &-&£

c-*é 14.J

<g>(_ l-4X-4-ùz£
r

n~c*f

S <£ A^HtJt. <&/ -V'^^^-U^-UL s^O>^St_^j/

?? -â<-< t^ot^t-t t_e .!c*r><s<L
^ ù Z<.^oC-a_

fl-CC*. C4-<qC <-<JU <

,
/

«£-« 1-0 £<-<*£^
,

/
-£«x- i&J& tf^t...

c& />zeJLcc<uL.

j*-e-t
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legs -0 0-

:ES S fe£
_ a _ les Te vient of_frir les pal _ mes tri _ om _ phaJes,

t
SE £S

f f^=f
I f-- f//' I f' f f £
* £ É.S 3X

9 9-

Œ -o- 3X
Tromp .Tromb.sur Je théâtre.

(Radaniès ^incline devant Amne'ris qui lui offre la couronne.)

Aiidante corne prima. (92= J)

'^ mtfmCCJW CD

LE ROI (A.Radam'es)

m ^EBSE
Le prix d<

%#W1a^ff1^
JH f f 'T

000 m m

ê
jl^

EEg 2=« È È Ê^Pe
t̂es hauts faits, par_le,je le le don_ne; Il n'est rien en ce jour qu'on n'accorde à les

I

RADAMKS

SE **=&
Permets d a.

m (2 . • ^
gît f ,rrr f-44^ *=»a

V̂O'UX .le le ju _ re par ma cou_ron _ ne, J'en ju _ re par les dieux!

m s *3--&-

^ ¥s^ m1

*W=*

PS
-©- izz^c

Se
-o- 33: K3-~Q-

X7
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Poco più.

bord, ù Prince, qu'à les yeux Paraissent nos captifs

Poco più. [un)=j)

i13
ô-

32:

i=S
g J. J

PP

& w
(les prisonniers Ethiopiens entrent accompagnés de gardes et Amonasro les suit en costume d'officier EthiopieB

w„ T r y u&t h

r r r i "r y
r^P -©-

^u'on —. ren . de grà _ ce, qu'on ren _ de grâce aux dieux!

Se
:v*x ror

m
thJ J J3• m. j j

h j n
*H3

-©-

Œ
f'pp* Yvv* tyVV* ^m
mSÉÊ t=k £ P t>» r

* ZF=$ -©-

P^R.4M

Qu'on ren _ de. ce, qu'on ren_de grâce aux dieux!

g^ J
t,j J-J 1 J iJ j F-3-bj ^s

Qu'on ren - de grà . ce. qu'on ren _
'de grâce aux dieux!

^1. r r "r T-^r—tlj.- i T TTF
Qu'on ren - de grà - ce, quon_ ren .de grâce aux dieux!

VPV brrr* TïT*
A.L.7003.



/Z

c<a.*ï* e<</ &i d4r.As6.f-a

C-cx-ch-i
àAO-XJ- *U< +'i<?vl* Mi' te /9-1. <^&/ C°* <-

*i*.o. &?£* *-< e



<r? c<-<-

J ^

C*-a
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AlIU
Allegro ahsai vivo.

113

len _ dez, l'en . dez rate aux dieux!

mt^M W" ~& i-\S-

Allegro assai vivo. (i44=J)

Iw^mïï+

*

kitcora più p
w:

^^̂ %J-[;J

* £iS§5 3=5^
pp ^>

BAM.
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( Embrassant son père

AMO

W
Toi! prisonnier!

(Bas à Aida )

(,

i

êg=êEEEË3
Ne trahis pas mon nom!

P
', \ Iroonasro)

20.

l=yH-p-R-^
Ap _ proche!

AMO,

9t zr i
Son pè _ re. Un adver_

£ 1
Quoi! lu se _ rai s. Mollo largo.

1P^^ . w ^. Vz"3^^ ^
t EÈ

^ #^" ^¥^ ^9 «

£2SDl
3- PP*

m'j à \
> ^=JF-&-

W M 5.*

y
r f* * (iph^^ /7\

# • •
3EAMO.

le tre_ sai _re Vaincu par vous! En vain j'ai cherché le tré_pas...

f^^ * ^S (7\

3=fè
f

!PPP PPPP^
!rw

=*=*=

ihh
SE

/^^^
Atldailte SOStenuto. «Montrant les habits qu'il porte)

- • 0-0 mm î t -££^7=^1 3EEÈ\M0

Pour mon Roi, ma patri _ e aJar_mé _ e, J'ai lut_

Andante sostenuto. (ef>=#)m
pp

Ê ê2727

P ^F^eeJ1 # r
jhét m**

AL 7003.



115

mu.g=i==ë^£fey#—

*

HFhF
lé, j';ii guidé noire ar _ mé_e, Mais l'ef_

I

îÊ=im EÈ
t^

l^p^gO ^â
pp

Sf EÈ p^i

nsr Ejj^g^=^a? i r p- p.3AMI».
9=

_ fort d'u_ne race op_pri_mô _ e Kùl tia _ hi par le dieu des com_

Tt) 5? >- "*~ wm\to

ppip
t&&

Tff

r

l&i)r<î

f^p#f rrpp |

T_r ^p-pir rp p r ppi * * ^A MO. ^ ËÊ £
_ balsl Devant moi noire Roi magna_ni_me Ex_pi_ra, triste et no _ Lie vic_

SSsgE&EÉEE
*S^=^t)—f* n« ± »

\

pp

^ SE * r irl *S^f ./•

Animalo.
Animalo.

9^=Ç=^^^^ £fcêES EgaAMI».

r
_ li _ me;

PPS
Siehérirsapa_lri _ e

Animato.

est un cri _ me,

ï >i r^"
:

C'est îe

Animato.

ffri r^|—F^=q

^*.
v

* * u ^ 3 H
J*1 "Y

^ ±±C5
'^ "

[ff
TS lI^gf ^

fc
jjJm
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11B Presto ..

A.MO

Pocopiù animato.

( Au Roi,a\ec un accent suppliant )

frj-M -

noire et j'allends le tré _.pas.

Presto. 3

) J

tzzt

m

grand Roi, quand le sort nous aç_
. Poco più aniiuato. (76 = J) i ["""i

Legalo.ppp ^y<"u

1 ï
ê?=^=

* o i >,n

Ho/ce

P I ÉÉi r r '

i

AMO. É S 4P ftp TZg

JE?
_ ca _ ble, Viens nous tendre u _ ne main se_cou _ rà

=fe

blo; La for _

m ? ? ^^ ^^ce

P
. —

/3 j S E3 ^u- r r ^
AMO.Pf*^ fTT i fff tTfep l»

fc±=zt=zi I
tune au-jourd'hui fa_vo _ ra_bte, Ah! peut de

ÉÉétf
[en.

main >ous montrer sa ri

A^=Pa-Ni'

SUSHnm J-it
^

—

pÇ

gsp ^ =F=»

^ -^_*

AIDA

} p r 1^ r i r^F :s5

P £
*=*=

i V- [' „ *1H
grand ' Roi, quand le sort nous ac _ ca _b!e, Viens nous tendre u_ne main secou_

PAMO

T. ESCLAVES p
F=fTFEEE5 m E r^rTr-r?r ^^ s * 4 0—w

nons im_pIorer ta cléDe . ci

B PMSOIÏ.MERS p^S
nies et pri _\és des. pé _ rali.ce, Nous

fel F^ r E
^ g^=p^—MgI t £

Dé _ ej _ niés et pri _vés d"es _ pé _ l'an, ce, Nous se - m u> im_ploi'eï ta de.

i ^ ïSéfi ÉpS J fl j JUJf
i *n

f^
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A >1

M I î
_ ra Me; La fur

P £ S t=b
f J r tir g

lune au_jour_d'hui fa_vo _ ra.ble, Ah! peut do _

P ï £ -ÏP- m ^^^^
Ah! peut de

du . ne tel . le souf . fran_ce, Ah! \ous e'

Ah! vous e'

^ rn
uieu _ ce! Que le ciel, du . ne tel . le souf - fran.ce

ï
FI

i

U
- J ^ ' ' Id
y; 8f? — zti fuii

£=g ' g

g j i i ;aï. =*=£
ï s 13tz*

_ main vous montrer sa ri _ gueur.

1* - -L.
t,

»-* r P e r fr ^ MlSAMO

6^
main vous montrer

RAMHS

-par . gne à jï.mais la ri . gueur!

- par . pie à ja _ niais la ri - gueur!

» ra J i j . j. j>
i*

i

a m E?

Ah! >ous e . par .gne la ri _ gueur!

TF.N.

ï * '

"jL=pE^
s

r^ffl
li le faut!

BAS

faterf: i

que leurra _ce pe'_

*•—*»-S ^Ë=S3t^
le faut:

s m h «a rr

que leur ra.ce pe'.

3 3

f lïtiiiït
i=

f—

^

£=3?
î

izzaziza:

tttt
hA ^ J J J ^w-^ se S sa

ii
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A 1 î > A

m*

_ ris

rç

^^
^-f ^ r/m 4/-:

se! De nos dieux ____^ que

3 ^ .3 ;> Pitié!

irrelsaccomplis _ se!

îîîîîîîîîîîî

que l'arrêt sac_com_plis _ se!

^iiiiiii^Ytf

i^

Quand le>-

Ou and les

Mit.

•J i

P£=* £ S a*nf?3
=£=£

IFf#^—

*

2^U

in m

?

g
pitié!

fr-4?
b£-

pi-tié

g^i * SP £PP
A

dieux.

I

ont dicté leur sup_pli ce, grand Roi, pourrais-tu pardon.

ÉE 3E ^P=i EE

pitié! |)i -tié!

*^ 3=m

m
dieux

pitié pi.tié!

ont di*:te leur sup . pi

#—

»

i
ce, grand Roi,

l=#=^
pourrais. tu par -don

SH kifeÉBEEÈER ^
dieux

=£§
*

ont dicté leur sup - pli ce, grand Hoi,_

^4 S^-

é

pourrais-tu par _ don

ji
"111=13?mf

[lA6 1/7 <

F PPPP^ # »

,**#* * * ï^ié

*îj jns >d- * ^ >//,
M h

~$&-

Î-LJW. *
A.L.700:t.



î

String. poco a poco.
119

m'^ i^çjrfp s f yr pig.

AMNER1S
-7-^-1BÉS

Roi, dans ta tou_te puis_san_ce,— Sur eux jette un regard de clé

_

sÊêSg^r r ir jt^jau^^j j'jiij j

Quels regards,.

AîluNASlU) H
quels regards.

m m +

il di_ri_ ge sur el _ le!

E=5
• m

QuelJe

J f fr^
i

^ s
Ê=?=

Le des_tin peut dans sa prompte in_cons_tan

Con forza..

ce, Con

fcê
4>

Ire.

g^ « » î; i i r r=f i < îKIM
?

_ ner!

LE ROI /'

4*

La mort, la mort, la mort!

S^s iPrT 'rT'r> ^
ËEE£

La dé_fai te a

i

puni leur ofJen se:

HfJT i''ftf

Ne pour_

&q

O grand Roi, nos voix implo rent ta cl(Lmen

O grand Roi, nos voix implo rent ta clé.men

ÏPÉÉ ?: iilÉ'-^-«l-fT^^Î :W afJT 'Ti-^M
Ah! câlinez.

TÉS. J
cette a _ veu 'le co _ legl

âÉ fe^ fc
^

=w t
Ah! calmez cette a . veu gle co . le

*F=t-T-P-H' l'r r r T
i>f ï=feV :

Ah! calmez. cette a _ veu ile co . le

mort!

Con forza

.

ge*=fr=»EEiyE^ -Wk
i v

p

PlT à i v r i *r 5
A mort! à mort! a mort!

S
•^É

:= := :-U. # ± "*

M«
#• b+ ^

=*
»h» f

EN
ip-£

g fif^4
Striitg. poco a poco.

mm ^m W=tS g

A.L.700».



120
Hiten.

Al

4)l.\

È
./;/;ex

1
_ nien ce.

i

i

flam

RADASlÈS

j- j i j p-pr^^ ^—*-

(A part)

me en ses veux é _ tincel le! OueN re_

%
Regardant Aida)

^ JCT ¥ am Je le

AMO

RAM

vous tourner de _ main

W^ ÉÉÉ ££
P

ê
^ p p p

Roi. que leur per_[e s' accomplis _ >e!

P m- m m =g
I

3ZE

P l> l ?

rais -je ou_blier ma ven_gean ce.

^3E
ah! i" lié! tié!

§5 ^^ éé^^
i" lie! ah! pi -lié, pi _ tië!

m Ses*
P

tez leur pri.è

i ^nmn^
=f

cou tez leur pri.e

^^ i£ee£
Y

tez leur pri.è

iT.

i
P. m~.—

PM"*—T^-i
Roi. que leur race en.fin pé.ris

m fe^m fcr==1 Etr-'^- ? èeeé
Roi, que leur race en_fin pe'.ris

&• Sl &
a tz w w i

//

3 &
Riten.

IM *-»-

pï>Hct -
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«•-dkH>-

AMN

RAI)

AMO.

Do /ce .

IgrJ-lt ' '

!

g
O grand Roi, clé

î ?
SE ^^^^ i i ^ —fa fe h h

7 7~Tf*
bJ2-* vm m W-»

*S
_ gards il tourne vers elle! Quelle flamme en ses veux é _ tin_

£ g gr=#
£ OT k>

f

* ^ J. JU^.f p
vois qi/i frémit, qui chancel _ le

11

Sa pà _ leur me la mon _ treplus

ai
^l

1

'
7bÊPPPPlfFSÉ 33t

grand Roi, dans ta toute puissan_ce.

m 3ZWRAM.
ii

O grand

r r r r ip 5 S
?
La dé _ faite a puni leur of_fen _ se.

A

I
pp

àT^—^ïT
&a

pitié!

PPl

* V iSISE
pi-

t
3 3

SÉ ÉÉ
AhlcaLmez celte aveugle co

,

Pl> t .î 3

4 gg E -P-f-frft-HS
AhlcaLmez cette aveugle co.

O grand

2
fi h/ ^ a ï

ÉsBS
r^^

»ffRP^ t.

S
f- f
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3?
m)

\V\

H\i'

',>!"

9 f̂

" >»; ~»—ar

_ nim _ ce!

P ï^ë
<•..!

Sf?g-î-i ^n h h, tri*
#—#- £5

jt*
^—f- s

i
E=3E ^F ^=^

Ime laisse à ma sombre lris_lesst El

gifl—U: f=« m P

B g
he| le. Oui, l'a _ mour m'a touche' de son ai le,_ A— lui

m £ i i
Sur eux jet le un re_

t^t->#-
»+-?-

PP
rrm P- FE=^F.UAM. - -

[loi, pourrais- tu pardonner?

£ fft

P y ' y

l

Et mon à _ me pardon _ ne

ii

*
£=*

i>
IJ 1

J^ «y 3
_ lè _ re.

^'p p ï *

_ lè _ re.

T. a^##^^
Uoi, pour.rais - tu pardonner!

f̂ pf^m
Roi, poar.rai* - tu pardonner

i =*à 3=* J fof ^
a g =

y=^ ijmrr * -

-

s~-^=p: f r~ forin
1

I
Ti; ?-q:
ZV>#_ZrO ^ gtf] Lpi JT3 g^

T
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^ i

§S

h.

â±

^^

m

\

«m

-zt

grandRoi,quo leur ra _ ce,

S

l'of fon

f-
se: C'est

?
le

±± '?•':

pi_tie,

S 7
**- ^m d

pi _ tie. nous venons im_ulo _

PP

ÎSE53E
fc=fr- K l^zbu K K

-fr
_« * at

Des vain _ tus e'_cou_lez la pri . è _ re.

3 S S .5

s s^-fr—h
t>—» m ±±=d

Des vain _ eus e'_tou_tez la pri _ è _ re.

m^mm -fi *^£
le faut. i|iie leur ra ce

c

y "g -p p=^
le faut, que leur ra

* m é

r ^
5H

r

m
f

M-

f
«#§Sg
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AI

A M S.

RAI).

AMO.

fr4ftMs^^ :ç ?F=*=^

I

Son in _ constan ce

¥
con

ftS

^jj?T P 'JJJW^
tre

É

î

oui, la hai ne tt

#*
ron

^ fcb

i KS *r-^ /-

_mour

*

—

0-

m'a touche de son ai

3 3 , -
TP v w w

. m b m g m i gg

le, tou_ehé

3

de son

V- Ê
_men_ce, Sur eux jette un re _ gard de cle'men _

P É=â iP^P^P =^=^RAM.

que leur ra_ce pe_ris _ se! Frap pe
s

frap

P ^!
pe.

^=fr
? Ê ça #-* -fl^-#

ciel qui le veut, la elémen

I

ce

^ »
IEt*3

tie. pi _ tie!

'**-%—> . m m m ma i II

_ rer. nous ve_nons im.plo _ rer

I
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»œ ^phj±31 ^^ crTfr
vous peut-è tre_ contre vous peut-ê tre.^Ail Y S r

'y * i
COPUI me ron me

i s §SîlUD

A MO.

f F
ai _ le et sa flam _ me,

le
et— sa flam _ me

Mm à=¥—i—<-

p
_ ce.

^
Ils im_p!o renl

èÉ
ta clém

p g ^ ëEEEzEEEKAM É t ^
Quand

P *cr_jp- 'P

les dieux ont die _ té,

4

oui,. ont die _ té leur sup_

ÊÊ =ÊÊ
^ ^^
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I
*_« ^^ Jfl &H$TAI.

\M\

li.AI).

\ M « >

HAM

_̂ Ah!. va tourner sa rigueur.

PBP ^ =3=F
ron le coeur!

é==êS » *» »

£ =5=F

em _ bra se

m à
mon coeur.

s3

lp=£ ^3
_ men ce grand Roi!

P É
j=g- P j F I

P

n

^
- I>li ce,.

P i$
O grand lîoi, pourrais - tu, pourrais-tu pardon_ner!

mm:*F=£ * ^^

_p!i

^ EÉE

_p „ _* — . —y y r y -y—
grand Moi, pourrais - tu, pourrais - tu par_d<jii _ uer!

2 >?#' *^Nfe^Ét=^f=^^ *=5=
grand lini, pourrais - tu, pourrais- tu par_dou_ner!

A. L. 7003



A lia ri

IM.\

RAD

AMO

RAI

ir

:r^=^^^~" A tempo.

S P^ £==d
grand Roi, quand le sort nous ;ic _

k—M— fc-*^EE^Ï^^S ^^#

I

3ËZ3H * J
Il me !ais_se. me

PP

i
son ef

£
Sa pà leur.

PP ï=i Ép £

grand Roi, quand le sort nous ac _

PP.

y

m M^-E F F -l-p-g--3^ #—i»—#^EB
le faut! que leur ra_ce, que leur ra_ ce pé_

Al .7003.
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_ ca _ ble, Viens nous
p* ^^*—£1

tendre u _ ne main se _ cou _

ÊÊ s» * * E V^f—

f

AMN

RAD

AMO

IUM

P» » #-#
laisse en ma sombre tris _^^

_ froi

P ê ^ ê
fc SE # »*

E^2

p
_ ca _ ble, Viens nous

3 3 3

tendre u _ ne main se _ cou _

5 • m m*=M^ P ï=ï H ^P£
_ns _ se! De nos dieux que l'ar_ rèt, que l'arrêt s'ae_eom_

ÎEEEE

saut!

H
*^

_sant!

p * p [
) pipi ^^s M-f F "FTP F ^

'

que leurra, ce pe'_ris_se!

s

L'ar.rèt des dieux pro_non_ce

^4| ^ * —i "p-f-4^4=M^ ^-^—<-

^-M-^-M-
ris _ se! L'ar_ rêt des dieux pro _ nor^_ce En ce jour leur sup.

Y==t mwm ** #*

p ^ i î i ou i
i p
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Al.

AMN

RAI».

AM

RAM

S ^ p 4=t
ra ble, La for tu _ ne au-jourd'hiii fa _ \o _

i *?
fj ^ M *?

5
ï *• » *=* S^»

—

vw

_tes se. El la haine me ron _

*= È ^^î-

ta. ren _ dent 'plus bel _

n^rt àâs=Miy. p •

_ ra

^^ ble; La for

3 3

tu _ ne au_jourd'hui fa _ vo

3 3 3
0—0 S ^ I

# 1»—
V V V y V E y l> P

1

g

_plis se. Le ciel veut leur sup _ pli _ ce, grand Roi,pourrais-

^m
En ce jour leur sup_pli _ce.

3

Que leur sort s'accomplis _ se!

3 «__M P F PU If-M-*
-Pli ce. Que leur soit s'ac_eom_ plis _ se! «raod Roi, pourrais -

P|CT7
J 1

^«
T

pp

^3PI É o '
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AJ

4 M Y

RAD.

4)10.

£
s e=k

^" À tempo.

u \a t

. J J J J' | J -*-+4HH
_ra _ blc, Ah! peut de _ main vousmontrer sa ri_gueur, con_tre

^^i É=*
_ge le cœur. 11 me

ï ÏEÉ6 P
-le,

P taM 'fe
sa tris.

» êê» )m^ Si EEEÉ ^|p

_ ra _ ble Ah! peut tour _ ner contre vous sa rLgueur, Le des_

1=e
/
ÈÉ£RAM.

le

^E^
tu pardonner! Il le faut!

P ^^i
_tië! C'est le

^ J J ^ J ^ J J J-=? i i
tt * w~-

—*
Ah! pi. fran _ ce, Ah! vous— e'

Ah! tous é

par _ gae à ja_mais la douJeur.

par _ gne à ja_mais la douJeur.

i » j. É
^ y v ï i

t p p f h' f
Ah! vous é_par_gne la dou_Ieur.

iS,

_fran _ ce, Ah! pi_

ÉËj
'j

Roi puis.

^m
Roi puis_

4 i J'.

r
Roi puis_

A.L.7003.
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Al

AM\

RAD.

AMD

RAM

til Je^ * Ĵ
1
L-j «? ^ zli #

»*£

\OUS,- con_lre vous. le sort

I ÈÉM ï 4É=È ^Ê* Ê**
l;iis_se, il me lais_se en ma som bre tris_

$
m- \r

Ib T ga i Ê j^-Hf-^3=E ËES
_tes_se, sa tris_tes_se la rend J)ien plus

», rr,i i firirr,i « rï
|

f r f

tin. le des_tin dans sa prompte in _ cons_

^J-^Lt U-^H" 0-0 EL ê^^=7=9
grand Roi, qu'ils péris _ sent! De nosdieux que l'ar_

%îî .l 1 J^lfJ .t i ff 22:

%
ciel. cV«t le ciel. qui le veut; La cle'_

il le faut!. qu'ils pé_ris _ sent! De nosdieux que Par.

Û
XL

m 4^hi i m in*Q M i

mi m rt *:
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AI

AMN

RAI>.

A MO.

RAM

i I OmuL fe^

S=^ec

peut lour_ner,oui,.
U-FT I T r -Cî

contre vous sa ri_

£ m% *F iPEF*
_les ; e Et la hai_ne, oui, la hai_ne m'aronge' le

f-r- fff i
f r r?

'^
bel _ le El la flamme, oui, la flamme

tu i t r c>em _ bra _ *

m
J se mon

r r i
f Jc_ r ît fËï # *" #H» È

_ tan _ ce Peut toui- ller demain contre vous

P « sa ri_

m #m ii 3 # •—«

—

0-

IU-14U!£ P M P

rèl s'accomplis_s< grand Roi,pour_ rais - lu pardonner!

fran _ c« tous e'_par_ gne.vous e _ par
r
gne _ re dou_

^ 't f F- pir —r^— p"rr~r ^g
tii1 _ re, sans pi_tié, sans pi_tie pour tu les frap

P-

fcë* 3p^f F=N M
pour_rais - tu_tie _ re, sans pLtie', sans pi_tie'

pTT'i' p-plr
br p li j:: 3 1

'

les frap.

à

/
.tiè _ re, sans pLtie', sans pi_tie' pour _ rais - tu les frap.

i »H' J'-JU ÎJu U )TTTTfrjte
_rêt s'ac_cotnplis _ se grand Roi, pour_rais - tu pardonner!

s

O-Eif fVrr h p- p

—

f—p- pi ' Pc
p p

S*:

_ rêt s'ac_coniplis _ se

>>_^ &«

ïUQt
il

#-^

O grand Roi, pour, rais - tu pardonner!

pr-r>rt ff^cfcz:Ëz=E % *^

P
^ :

± PP

? »« f»
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mfString. poco a poco.

xŒ^*=*=*
JL

f-
^

F i r - v-^m••

Le dcs_lin demain sur vous peut tour _

I
V

E7i r *• gr
'• f'^^^OI\

ll>

E
vVt

¥
cin'iir. Oui, la hai _ _ ne,oui, la hai _ ne, oui, la

riisir 1 S:i

mr r
Fr

v
g

cœur tris_les _ _ se,sa tris_les _ se, tout la

o\ î , i r v f^—v yr > î if r f mAMI).

Le

VÙ i

Jt£ flLl
t

JiJNgPg
de>_tin, demain, demain peut, dans sa

RAM

Quand les dieux, quand les dieux ont dic_le' lear sup_pli _ ce, Que leur

4- &-
EEE3= ^P^PP

_(jueur. Ah! par_don_

Quand les dieux ont die _ te', ont dicte leur sup _ pli _ ce, Que leur

I ^=HF
hr4

V «3= y * Ë
&- ~9^—9-

Vr \

\

Stritif) poco

é-é-

poco.

p r • à • F r- 9*9- •^ffr
b* SS

^^ 5r 9 f f \ i^j

^fclJtffEEF
l > fl

~
l^J

-^r »
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Al

Ml Y

RAD

.4 MO

RAM

i
Presto.

dkr—

i

-El
—-p- a Come prima. PP

_ner me_me ri _ gueur,.

I ^^
p~

g r Y
tour_ner sa ri _

-0 *-

hai _ ne me ron _ ge le cœur.

i
PP,

i fc*- # #
* P—

g

P

rend eu _ cor plus bel _ le

r f f , rr
pp'tm.- m V

Et la flamme em _

£3 «
g

promp _ te in_cons _ tan _ ce,

f f f-f i lO
peut loi' _ner. hé _

pei _ ne s'ac_com_ plis _ se.

m ^m
_nons! la clé _ men _ ce

iHi i
f,

i i r f
_ rons qu'en ta c!e _ men

i^ i
i

r f

r
' r—

h

^

t

rons qu'en ta oie _ uien _ ce!

-0- *

f
'

f F F r I

f r
» I

T.

. tîe pour_rais - tu les frap _ per!

^ 8

P f Mf H
fr

. tie pour, rais -.tu les fr;ip _ per!

_̂ tie pour_rais - tu les frap _ per

pei _ ne s'$£_ com _ plis _. se

Presto. ^ >

PW i

I M J J

ï ? ï ï

Come prima

PPP

9p^ fe* i
^ V PPP

A.L/7003.
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A M.

Y

RAI)

AMO

RAM

i

i

Allarg.

fn-~n-

331 ? ê ? /O-

_gueur!_ AhL

r
jap_

Ah! me
^ •̂€>-

ron le cœur!

g • g

f=?
<9-

_ brase, embra
&•

se mon coeur, mon

P ï: ^ coeur.

G-

E
_las!

Allarg. 3
peut tour_ner sa ri _ gueur.

2r i Mi i Jm^ #-# # ' • -o^^
grandRoi,pourrais-lu pardon, ner, peux-tu par_donnerL

* *

P
i'- J J ^ î

P—m ' m -&
El

raf_fer_mit

PP

le pou_voir auxmains du vainqueur!

grand Roi, pourrais - tu pardon _ ner, peux-tu par_ don_ner!

grand Roi, pourrais - tu pardon _ ner, peux-tu par_don_nerL

135

/?\

:^^
/T\S

'f , ^^^ "

>• /?\^^
/?\

^=^

/T\

SE
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Allegro

aAD.^t¥

P
#

—

p Pli)» # ï p
\
\>p p p p'~è

| „ „ ||ÉÉ £

I

Roi, par le ciel mè_me, Parl'e-clat detondi_a_ de _ aie, Tu ju_ ras d'accomplir mes
Allegro. (i2»=J)^*É ES <>- ^$& = 9=un «fe= trcr

S 5X É-©- ^ ta

-cr TT >o- w M

^Ibp ir-#-^ p\ bp~p p"*-*P l *m
'

9 #^r*
U * * *r.Ai). *r^ '

. p p p i t mmi>-tn-^n^m
voeux!

LE ROI, T
Ehbien! pour ces capJifs qu'un sort cruel me _ na_ce Je demande la

Je l'ai promis!

»fr=*=k

fs /p

^e>o-

^Si rcr

fb»

AMNERIS

ÉÉ35 -9—-
:£

Quoi'.Pourtous!

t><9 hp—pmR4D.

\ie et la li_ber_te!

m ^- yi,;r—
»p

Mort

a* fe

aux vain _ eus! pas de fai _

È
Mort aux vaio_cus: pas de fai

'

-itatilj i
M p g »

r r r ej H # y p
:

g
==¥

i a ^ ww^w
s at

<E5i

w
SE *5=

y—*
i

w
^^i S
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ftAMRS

.blés _ se

fo
\> [>,] m » g \pd» =#=#

A tempo

.

A tempo.

I TY m • f-^ f f f

Mffiffi rjT» i^-t^ w
fi» rTn I I I I

P^ i»r ^ —

â

Ê f &^a
3^»

4fc
( A Kailaroès)

-^
A tempo. ( Montrant

m à r \te F=*f^£
7 ^té=î=ï=*^KA*. QÈ £=^r~ »

i i y y
'

'

' »
i p i—

f

Et toi, jeu_ne hé_ros, Dieu pari?! é_cou_ te - moi! Pleins de

A tempo. (s« = J)

Roi!

i M i §
p

^?^
F *

rJ ri*n= 3X K*-
grr~="w F ^ ?

les prisonniers)
>- > > >—(•—l»

—

—0-

Animato.

h'
kj f ff i ; ; ; ;T.\ *ïùttttRAM.

Enhar _ dis par ta clé

Animato.

gbJW
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RADAMES

fi J.NJ
i

i

r p
; j j >Pf

^F=^

Amonasro, leur prin_ce,est tombé sous nos

m nfeRAM. £ p p p i r
_men_<ïe Ils reprendront leur fu_reur!

P &?

-e-

~rr

ë^Wm3=RAD.

KAM.

S*
coups; Pour eux plus d'espe'_rance.

^E
i ïb» T '

ï

>
P

? ^œ=2 A

Au moins, qu'auprès de nous A_ï _

S gjjils^ W^n:

-
y,. ^J J

ï>
I Lequt

-©- ^m
ppl Lefjato

.

zcm *:i^ fw

i Eséa(^-VS W^-0 ^mRAM. ^^
_da comme ota_ge De_meu_re avec son père

LE ROI

m t=^-U4J^^ F=F ?

Oui,ton conseil est sa_ge, Mais pour nous de la

là&l-Jhhin

ute É
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Più presto

.

h» ++ h
>> tl'^PPrTc* - htsï^&g

ir p p p •
i»

£

I

paix_ Il est un meilleur gage! Rsudamès! lepa _ ys doit tout à tes hauts

Più presto. («o=J)

r=sn§b
IiJ" 1 i ^ O^Q^^ S «

es'^ l 'LT fcèé
«

1 1
I 1

Lra- -a-W-

E3
f w

** «

S* É
m », a

P-MM1

m ., O •_: ».

E
Sois l'époux d'Amne'_ ris, sois l'es_poir de ma

i
AilS'ERlS (A part)

r

p
Ah! viens, es_cla_

;
ve, si tu l'o_ses,Me ravir son a_

3^£f m
_ rez un jour!

I rxi: ^ 1*

'

" < i >. 1 1,

~t; p^jt^r-fc tHM \ifpf
àS

2—k
a:

"cr
El

p#-«i* Œs -«
fcm
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11.«
Coiue prima.

é =
_ motir!

^^Q è =•=« Éêêésêé -#. r r- %<9 1»

11.

Gloire à l'Egypte, au no_b!e Roi Que le DeLta ré _ v$ _ re,

JbLa L ff

Gloi_re à l'Egypte, au no _ ble Roi

BAS. ff

Gloi_ re à l'Egypte, au no _ ble Roi
SOH.

jy
Que le DeLta re' _ vè

Gloi_re à l'Egypte, au no _ ble Roî
rK:S

- //

Gloi_re à l'Egypte, au no _ ble Roi

BAS. ff

Que le DeLta re' _ \e

Que le DeLta re' _ vè _

Gloi.re à l'Egypte, au no _ ble Roi

Côme prima.

_ sis, que la pri_

sis, que la pri _

_ sis, que la pri

_ sis, que la pri _

_ sis, que la pri _

^ M îSe ^*ï mfYff Maestiiso.

^tv-f&M m ï=4^
•-J-» «l J- + âr-^

Hf f»r
i Mr ff^
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RAMFIS
, Cantabile

.

S
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g
j r i r t^^ir p-pr r HJ^gpg£S

I _ sis, tes fils te doi vent.te doi _ vent la vie _ toi

m,
_ re.

8^1 î

z§
toi.

fini
toi.

^, r
*~

^

/S.
toi.

pm
toi.mmm
toi.

^X-^-^ESe

.«1,
toi -

ï=S ligHJ'-.N J inp it^p=

BAS.
I _ sis, tes fils te doi vent.te doi _ vent la vie _ toi

sa iiP ÉÉ »ElMLj.& &
I _ sis. tes fils te doi vent.te doi _ vent la vie _ toi

^ÏÏMïï m mm««« mu ait
Staccato.

V :

J', i txl^ *S ï
F F

«JPS ÊinaM z»= M xu
ÉÉ

ffi ^ m • m

Sois, sois bé _ ni _ e,.

FP£
ô toi, ô toi qui de' _ fends l'E_gyp

Soi>. ^ois be' _ ni _ e, ô toi, ô toi qui dé _ fends l'E _ gyp

i>X i* SU
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i
AIDA

SE ^W T^ {——g-
L'espoir a fui loin de mon

AMNERIS

coeur!

3

* À Jrrnf-EBE w
Les dieux hàtè_ rent

i
RADAMES

f m
ËE 3a

gT F
fez

r t r
^

*

&i^ ~j

PS ^|
L'espoir s'en_vole, et dans ce jour, Hé_

RAM
de

_ te et ses en_fanls!

LE ROI

P5
• *

V V lm
Gloi-rel

pi ^=r
Gloi _ re!

TKN.

JeS ^^
BAS.S

Gloi _ re!

# *-

P V t

filoi _ re!

'p^^phm
te et ses en _ fants!

B t>N -.«mm - ^^
Y

SE

te et »e» en _ faut*
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AI Is
lui

-â 1»—n»-

g^PP :ï
p r

T -4
puis_san_ ce et gloi re.

m '' m f ^j^^AJI.Y

son '

re-tour, peLne j'o _ se y

RAD

Pi^Ë iRAM. S
Gloi _ re et loa _ an ge

m s.

P *=feF=ÉËE

Auxdieux puissants!

&*
I ÉÉ ÉÉS

Aux dieux puissants!

a. SE EE f-F—f-f

s
Auxdieux puissants!

* «_: C *
^ kSE

Auxdieux puissants!

£**m *- .«.

ai
=H==» -+"—fr
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AI

AMN

H AI)

Il A M

H.

3Ë^
# -#- ^

moi la honte

feg=j 7

et

{^=2
=fc eœ

croi _ re Oui. je vois s'ac _ com_

r^f È S ¥S?
_ i da, la cou _ ron ne.

Sffi £

He

1Se

Gloi _ re et— •—
lou

Gloi _ re!

#^
£ * s

Gloi _ re!

[>«•

SE

Ê̂̂ 0$è^±$HBHBhB
Ê

as|=ÉÏs £

la douleur D'u

AMN

«AD

»AM

_ plir.

¥=P
P^=^ fc S

en un jour Mes doux

Ê
ii

i
re _ ves d'à _

_ las,. ne. vaut. ne

mm i ë l
auxjieux, gloi - re auxdieux, gloi _ reauxdieux
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1 i
Mollopiù mosso,quasi tempo doppfo.

W=Œ¥EE £.41

AJIN

RAI).

A*0

RAM

£
I?

ne fa_ ta _ le ardeur!

m 3 »«.

''

é J ^ h±J
E

_ mour. Mes doux re ves d'amour.

t £ g^Œ

S
vaut pas ton a_mour.

(Bas à A'i'da ) s m^m mm.

m
Coura _ ge! un peu.ple

£SE fe2 £
_sants. I _ sis, tu nous en tends!

ïSŒ

i'VE r f M-ïw

^

J

r

^^
i
^PMg

ne meurt pas. Renais à l'es_pé_ran_ce,Bientôt c'est la ven_gean_ce Qui va guider nos

S
f

J J f L J J ~Eîc
<=• g

• Ëlg 1 *ikë
Tt t

i
Ht
:££

5==^
14 r > ,r

v V î̂
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aiÊ^
A moi la ho n _ te. à

i J^J-lç-
p r

i
,J

l

f
* nJ'ff i r «ffiAMN

Ilss'accomplis _ sent en un jour Les rè _ ves

I Fffii' \au^ JZA.

Ei>¥=5% « * =F wrrfRAI»

L'espoirs'envole. et dans ce jour, L'es _ poirs'envole eldans ce

n^f—L
*t-—0-0 mAMO

RAM

S £=£

pa> Cou _ rage! coura _

mS -o-

Noble I_ sis, I _ sis.

*- n mP5 ^ EQ:£E

GloLre à l'Egyp te. gloire,

S
* *

Gloi.re!

S
Gloi.re!

^P £fe
f.loi_ re!
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AI. H»

P^t
=3=^

moi la honte et la dou _ leur, et la dou_leur.

^^ ^

AMY ^E 2
de l'amour!

iî=t
J'.r T i r^^RAD.

jour, Ké las,toutm'abandon ne!

.S mmAMO
SE

courage en_cor!

Ï^S 3^£RAM ny* ^
tu rïoii^ en_ tends.

. ^tb=Mfat
« * Q~

EE^
gloi_re, gloi_re! Gloire à l'E"_ gyp _ te!

i A h \ * mm
g!oi_ re!

PUs-

r r r

iiloi_ re! ;l(ii_ re! gloLre à l' E _ gyp _ te!

^F=E=M
a M *

V V *

gloi.re!

t

aloi_ re! gloi_ re à l'E._ gyp _ te!

4^
f

* '"ip^ f *
-*

'
ip ^

tu nou-- en _ t°nds.

3IPÏ
tu nous en _ tends.

I
m _ m

ï
,1

$ j-jij i
if>i'r»

i

i

ir » r>
ly*r»V b é «jj g P 3=5=

?—^~

pp
Crtsc. multo.

f=f= 1 ^f Pf rfc P f r
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Sostenuto corne prima.

Gloi re et lou.an

A'Iarg. Sostenuto conie prima . (88=J) £

ft^TH

nA-tm
ê

!=¥=
S

8fc

.//

i^'«U ^ ï*ï

À.U003.
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Al

AMN.

f r "r r
de mon cœur!

.?

w
A lui

^PP :£

pmssan _ ce et

£ ip£
#--r i

dieuvhà.tè _ rent son retour.

A.L.7003.
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AI.

AMN

RAD.

AMO.

RAM

%
x
—

f-B
gloi _

m
re.

S
A moi_

r yppVf-J-T?

la

pei_nejo _ se y croi _ re,

S
_ don

f m
ne; A _ ï'

T ^^X

m £
da, la cou ..

m # &^s ^=*
meurt Re nais à l'es

A.L.7003.
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_ gean _

kS £=ï
ce qui gui_de_ra

3m
nos

RAM m ^11 g"

_fant _ venlleur victoi

3

A.L.7003.
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Più mosso.

i
ft—

#

ïu-ik+F f
_ deur, moi la non _te, la hon _ le,

In.

<AD.

rMO.

S ?
_ mour. Ils s'ac_com _ plis_senl pour moi,

S^èeï £
_ mour. Non, la cou _ ron _ ne Ne vaut pas

I jgâ iffiE

p̂as! Con tre eux. con tre eux

f r gif r gQf r r ff
i
f r o%sRAM. S

Noble 1 _ sis, l'E _ gypte et ses en _ fants Te doi_vent, oui, te doi _vent

S 3=* ICC P < <S
h

_ lants,

P
Qu'on chan

JE
te

^ J^J ,JEEB S r. r 'f
=*j

. tri.e, Toi qui nous don . nés,

m -*—»
i i <m i

SE F=?v

z

tri_e.

p J >

toi qui nous don . nés.

^ O iJF^
lants. Chan . tez la gloi - re,

fi^-r } u \ } i rrpËgm F •> F

_ lants. Chan .tez, chan - tez la gloi - - re, chan. tez, chan . tez la gloi . re

m r * * w 3F=*
\

lants. Chan - tez. oui. chan . tez. oui,

|^W i g ain? mLJ'r J i j lp^ÉjÊ
Gloi . re et lou

B.

ange aux dieux puis . sants, chan. tez par . tout, chan .tez par

SS 1= U ? • (0-Lf|f f r r^
v SE

Gloi . re et lou _

Più mosso .(i32 = J)

ange aux dieux puis . sants, chan .tez par . tout, chan _ tez P»«

PSE f fi o g rj ##g
fTT TTTf T^TT

A.L.7003.



154

Stmpre animando.

m
AMV

RAI)

AMO

RAM

n r frF=f=£ i

t-f-^f-^ # > ^

a moi la dou _

Pft i f r r i i r r
5* *

pour moi,. pour

m i > ;^ r f * r
zr

-f- ! g
a..

n\ ï r
#—f

non, non, non, ne vaut pas ton

<9- f f
i f l ^s P^g

S
c'est la \en _ gean _ ce qui gui _ dera nos pas, C'esi la veti

Se î fei
leur vie _ toi _ re.

Pg^f i
t.. M=5

Gloire et lou _ an _ge aux dieux puis _

tf f, i r
PS ïi

s.

Chantez la gloi _ re de nos guerriers \ail_lants, Chan _ tez la

A \ i i J J »
*

i
-I

S> « : j a ^zh r r
f.- £ ' IH^a

toi qui nous don .nés la li ber _ te, Que ton

^j^—r=p^=km ê w-
—

f.

hK
toi qui nous don _ nés ia li

chan _ tez,

J , I J J * lJ
l
i

ber _ ié,_ Que ton

chan -tez la gloi . re, chan -tez, chantez la gloi e De

f !s=SS P^^ j_r r r u—f

—

f

B.

tout

bA .

leur gloi _ re! I . sis, c'est toi qui nous en

3S t=ft=S= r r r i- ç_r f
V

tout leur gloi - re! I . sis, c'est toi qui nous en

A.L.7O03.



moi tous mes beaux rë ves d'a_

m mw P
RAD.

AMO.

RAM.

le

ÏZ

mour, Non, non, ne vaut

S i
pas ton a r-

â
£E
_ gean _ ce

3^S E

Oui va gui _ der

a.

nos

£S
_ sanls, Gloire et lou _ an _ ges aux dieux

B % É=É
puis_

s
l

gloi _ re de nos

iÉn
vail _

r. f
=*a

soit van . te! Oui, soit

B.

3S ÉÊËÉÉSEv
soit van _ te! Oui. soit

é&*tm é=é
van

S±fc

ces ne' . ros vail _ lants, des chefs

if

vail

SE

ces he

n. r
r

ros vail - lants. des chefs

£
vail

-V-
vail

ISe

ces he _ ros vail _ lants,

=t 2= h2=

—

des chefs

r t it ^m
tends, sain _ te

fP¥
dé se. tu nous

n • •

dé

tends, sain _ te de _ es

*?.

se. tu nous dé

SŒ « iE « i&Pi
'6'fflïl I 1 r

A.L.7003.
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U

»MN

RAI)

AM

RAI.

S ^ *#-- fe^E 1
_ deur! moi h

kS V^—^M=4
i

_mour!

\i m

Les

S p
«mourl Oui, la cod

SS: f \ r f ,r =$ ^
S

pas, Contre eux bien _ tôt c'est la \en _ gean ce Qui

bf- C f- » ^ » 2 - i
^ m

I r r i r r ée=i i èS
_ sants! I _ sis, I _ sis, c'est toi qui nous en _ tends, C'est

m Vi Vi

r r r ir r i
^

_̂ iants. Chantez par _ tout, chantez la gloi re de

^F¥
fends l I - sis, I - si

m
c'est toi

r i r Tf 4
qui nous en

i

tends.

iè

C'est

p

fends! I _ sis, I . sis, c'est toi qui nous en . tends, C'est

8?..

P lïltflfli 'jifflj 4tf%}-fyli i i ii m « i i r^^ 4-É A.S
té

AL. 7 003.
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i
non le

1SEAMN

RAD

AHO

RAM

re

i
y—

^

\es

S
ron ne

f r f?if r r r i f tr r=sa
va

^^
gui _ der nos pas; Contre eux bien, tôt c'est la veo

r r r i r t ^£3Et

toi

Pi^
qui nous dé_fends! I _ sis, 1 _ sis, c'est toi qui

ÉE ^=*=^s ±

nos

TV-
^-Ar

I g^
guer_riers vail_lants, Chantez par _ tout, chan_tez la

e a toi

s
re à toi!

« ag^=È S £&E

Ii@
re a loi, Gloi . re à toi, gloi re a

chefs

*
k lP

ail _ lànts.

S
chefs

B.S
vail

(IL-L

lants.

r r r r r r£
Y

chefs,

toi

-m-

des chefs vail. lants! Chun . tez par .tout, chan . tez la

dé . fends! 1 _ sis, I _ sis, toi qui

A.L.7003.
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AI.

AMN.

RAI).

AM

RAM

1 , \> Y ï==*É É 22:

et.

fczt
-l^i- ê

la dou _ leur, d'u

J Q
S

de mon

fe#^^
a _ mour, les

f 1 ç

£
ne.

P§

vaut pas son

M:
a _ mour, ne

^^=4i==p
S
_ gean

'? P«

_ ce Qui va

*
gui _ der nos pas, qui

*_•mm
nous en _ tends, C'est toi

m
qui nou> de'Jends, C'est.

-* r«-= É
ï Ê

z?-
V-

gloi _ re de nos

é£A
Y*.

gloi

H02

guer _ riers vail_Iants, De

Meq îF=^

^ r "r
T r i f

re à toi, gloi

=P

toi. gloi

s

fcJt
[»•»•

re a toi, gloi

gz

Gloi

Gloi

3* 2£=

re à toi, de.

m m
toi, de

mm!^Z ?SE
Gloi re de nos

Ima
guer _ riers vail . lants, De

* ÉIP^É
nous en

P.m
tends. C'est toi

t.m
qui nous dé . tends, C'est

« *
!£ ?^PêSe

nous en _ tends, C'est toi

I
fe==èS 00 ±wi=£w=+w=*w=+w=*

qui nous de' _ fends, C'est

6

$ t M 1 PCE m £ f=f^fEE

S I»—

i

i s
BE *=s £=rS^~£
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Al.

AMY

H A I »

.

AMO.

RAM.

1
XL

v _ ne fa

^m
re

ÉëI
zc

f

5Ç

__ vaut

û:

Et
va..

5? ie:

tH
toi

—

*

la

I
ves

^
va

(jin

i Je

le ar_

£=4
(T-<_

son a _

~f f f f

;ui _ der nos

1=4
nous dé_

îfe ê *^t^E££^' f-fe»^^
SSs î

ï

ÉÉÊ
c'it'tritFi.S M
W

AX.Î003.



160

te

1- tempo.

Al\ékn T

deur!

k=aBAUN

«AD.

AMO,

KAM

moui!

S
_ mour!

lp
pas!

Ŝ
_ fends!

fends!

I- tempo. (100= J) * £ u#• ?

rt-jjTïL ri
3 ^ 333 3mm mm

ppppIf

1^#^FpF^ » ÈEE

f h ? ÙS^ ^e^eÏS ÏH

A.L.îooa.
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Ifil

ACTE TROISIÈME

INTRODUCTION
Prière-Chœur, Romance

Les rives du Nil.— Rochers de granit, à travers lesquels croissent des palmiers. Sur le penchant des

rochers le temple d'Isis. Nuit étoile'e. — La lune resplendit.

N- ÏO

AIDA

RAMFIS

SOPRANOS

TÉNORS

BASSES

Andante mosso.

#
I

PIANO

S

P̂RETRESSES

S
CHŒUR dans h temple.

S

^S
Y

i

Andante mosso. (?« = #)

hh p/l [3^ IÎJ1

5E
?F=*h

PpJJ ^y ^"
^F^

S
? 7

U
^=^

Pted

É^ iwm f
# h— -0 #

f
PPP -m-

4M-^-f

PP

P*
-*-r

P> W
=3=

S

5 »~ r>
, f f <3yf• f*

A.L.70O3



1S2

I

toi, l'e'pou_se d'0_ si _ris; toi, sa ten_dre mè _ re, Qui de l'a_mour aux

?=£&
f Ê^F

9 9- 9 9

5Œ
Ped.

Legatn.

S coeurs épris

*-^î *

De_voi_les le mys _ te

A —v_A__A q2.

P=t=t= mmfm *

=FV
coeurs e'pris De'_voi_ les le mys _ tè _ re,

;i

/2_ (2 j2—a

w^ ¥9 9- 9 & 9-

^
(Dune barque qui aborde à la ri\e descendent Amnéris, Ramfis, quelques femmes couvertes de voiles et des gardes)

Foriundo

/U./UW?
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RAM US
Meno mosso.

(A Amneris.)

163

Con calma.

m r p r F r+ff-^ ^ ',?*-* f P'g i r. r
_van _ ce,L'heu_re d'hy_men; De la déesse invoquons la puissan _ ce!

A ._ - i I :— %'*«„! X S*L— r^j 1»_

S
*•'-*

Au-cun secret humain N'échappe à sascien_ce,
M

Et l'a_venir pour elle ets'éclai_re

WmS i

fT ^znr r* s<
rs :

s iil

* 3
»r

* *

5

3? f

2^ frO"^ ffFFf^^rrTrTt
AMNERIS

Un poco animât o.
Cantnbile.

É
lapri

PPP ff FF
la_da_mes me donne Toi^ ^ Ah! je la prie_rai queRa_da_mès medonne.Toutsona_

PP
et_ray_on_ne. Unj>oco "a»»»'»

A.L.7003.
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A! j' J^jjTi^rJ'J'JjM J *

_mour Comme mon à _ me est a lui toute enliè „ re!

p£ t i Ç if *g
W m m.

!Ë=E2
Suis-moi, nous prierons jusqu'au

tWM1

(Ils entrent tous dans le temple)

$m^
m

jour. Je t'accom_ pa_gne.

DEUX PRÊTRESSES, SOP.

OTsHrï^OT^UT"^
E _ xau «. ce, exau _ ce nos voeux.

fc=£ Ê—0- *=* m s
bE^^d^^Ll^£ff^M

Por/aud» la voce.

E _ cou_ te ma pri _ e re, Tou _ te puissante I _ sis,

P
tr~

à m 0.0r"cTr04Ê.

£ÉÉ
«r.

F F ii ft fr~ pîT *^
i

-3 S-

wmm &r 5
i2 42

rv zz5le
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Morendo

.

ce nos vœux, Exau ce nos vœu»

_xau _ ce nos vœux, Exau - ce nos vœux

"f rrjrr-ff . nft *

_ xau _ _ ce nos voeux, Exan _ ce nos vœux.

La scène
est vide.

Sotto voce

(Aïda entre avec prudence et couverte

d'un voile)

i

P wwnjp
ppp

\jp- KWm mt f î ir
aïda Récit.

<H-^^###i^
Long

silence. £ona silence.

* * y h ?

i

p

#—#—<? ZL

Radamès va ve_nir! que doit-il m'annon_cer? Je trem _ hle!

& Récit.
^

A.L.7003.
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AI 3Œ g m̂m Hmm. m
P &-f-^W=*F*=3P ^

i

ah! si tu viens_pourpronon_cer, Cru _ el, l'adieu su_£rê _ me, Les

as!n m m u *

P
EÈE

A tempo.
/

r.L .7003
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<?
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'

^é*<

" 1

/

s

/
. e-e £-c*< <?^v_<2
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cx^u*- - leÀ*.<~£c , A-ia-v c>*-<
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AI.& *^n0-0-
Hélas!

m *mjt. 0±*Tl m m 3

l|> J

"'j

si
O » "

Je ne dois plus te voir.

±s=3
fiâa. dolciss.

-©-

pgpg
ï

33:

K3- at^
-o- it

Lo stesso moyiraento.

Cantubile £
ciel d'à _ zur. ô ri ves pa

AI.

ciel d'à _ zur, ô

Lo stesso œoviniento. (92= J )

par _ fu _ me _

VL 7003
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Long.

=S=F £ ^AI

voir!
Espress

&& i*
6 ma pa _

Sm. mm\
pëëé I

TUî
é
».* *£

I£ ^r^
Légat».

m 'mn 3=^F^ EAl

f.
_ tri _ e, Hé _ las!

rifflpf3gg
v

ah! ja _ mais, ja_mais je ne dois

^
rrrrrr ^L£ML^

IES F 1 ^ i
r^ï PP

=£ f ï *

Ai .7003.
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Animale

S*T.

f „ i g » i
pp £

f-.i : i h
ifc^

XjTJJ i

'-*^AI fe P i

_ tri e, ô ma pa _ tri _ e,jene dois plus te

"8 "*"# »# ^8 -*-8 ^8 ' ~^8 ^8 ^8 "^* "** 3
"

^T

I- tempo. PP

* y M *^^^Al.

#-#
voir.

1- tempo.
Jamais!

F a F
for

t F f
* F i^L

nrfi; ei; tir ê
#-*-#-

SEE S
1

i ^=*3PË i i i

ï
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Andantino musso
Cantabile.

Do Ici

frais val _ Ions, grande bois où dans i

A.L.700».



Do/ce.

! -

II.

^^^ I" tempo.

171

^ *
JEE^t

non! non! jajnais... je ne dois plus le voir!

I- tempo.

A.L7003
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N?II

AIDA

AMONASRO

PIANO

DUO
Allegro vivo.

^P ffc
*

Ciel! monpè _ re!

Œ̂ ^
(> , o 0-m. o m- 0,

Allegro vivo. «8= J) A_"i _ da, le moment est su_

S

P S=3

,., .

Ets* B
//

«* S
PPE

»-» 4-4

£
VV

5Si^

o-
~e-

P

face

Presto parlante.

'PW fpfFP» •
i

vH W£-^
_prê_me! A mesyeax rien n'échappe; toncœar brûle d'amour pourRada.

^
PP

w4 ï
ï

l*

o: ŵ«=**-
ïs*

Declamato.

n. - ^ t>i» hi a » e i^ »!»-## » i f- P P
*

1

»
,

t

|P P -*p- P ,g f •> B P 'C ^ g

P

Pli ivvvvvv v \ v H T < IeIAS.

g y y

_mès; Il t'aime et tu l'attends! dePhara_oii la fille est ta ri _ va _ le! Racein.

t> * h> i^5^ -o-# * 31%

S SE as =F=^3 he-

r r

I
AIDA

* ^ p P PP F i pr FPP
àA * m- m Ai

m et feê^
Jesuis en leur pouvoir! Moi, lafil_led'un

P *=F=g ^^=y 3=

S
_fà_me, a_bhor_rée, a nous les miens fa _ ta _ le!

t«N ^ \iM ^= zz: 3

i*
"6?

PfÏ1^ S
*

l-ï
:
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I
AÏ. ^ —à-

AJ. 'A i v P F F |F i KJ*W le,0- iL!3i-

=È te^m•.•mm (^

HÈ

t5>-

Enleur pouvoir! non, la vengeance Est prochaine, par moi tu vaincras ta ri_

É=2 I i t>« -=-=

21 -O- ^e-
-^W-

vv
Tï*

&- è /T\

S : iEgHE; -O- 33:sKL TT •&-

/Pii
*Mn

Morendo.

"fv-PT * * r t v ç*r i

i p^fl i*rTr ir^^
_\a_le:

ss

puis_san_ce, pa_tri_ e, a _ mour, tout est à toi.

£ *^ £m às§-O- H31 fêcr 58= W b

R
*6<lg^Efte^^^œ^ !mm so- zx m-©-

kr-

Allegro giusto
Cantabile dolciss.

r* mT .y 0.

Tuver_ras- cet_teter_re a_do_ ré _ e, Nos frais vaLlons, lestemplesdenos

Allegro giusto.doo=J)

m jjit n im ±-++f&wm
J33 D53flD

Dolciss

«BM3s P C^?TB fiSEnS 2532

iffiE^ p* P^'p' P* fl
'

P
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P
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*
AIDA, avec transport. --—

Dolciss

É feï
r ir r r Lr M^»*: J ^ J^J

f
Je ver _ rai eet_te ter _ re a_do_ré _ e. Nos frais val_

SSffi^
dieux!

M i f tlftTf I
Dolcia

m& S$ftnZ!ïRn&

f ^HF
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p
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p « pn FiTI * F

AI.

A M

is
Allarg. A tempo. (À\ee expansion

)

-0—fi-

Ĥt

M. + * * * + A
ErR
Pour un seul

--Di - P, Vo_tre bon_heur sur _ pas_se_ra vos vœux!
À tempo.

P i^J •> £g m i ï És
Co/ canti'.< m- i iiOf cann .

&>
Jj'J 1

- WJJJII' I
AI. ^

_rir,etpuismourir,etpuis mourir!

AMONASRO.
A A

A
JLJ.

£S 0-0

le ces îours de

Pm
i
Œ:

Souviens-toi deces jours de dé_tres _ se Oùl'en_ne_
n k. .a
^

I ÉÉPÉfEg 1=1 ï*
* #

V V 7-

m33Cs ^F S g^^1^s$e
ti n SES S53 CES mmmpp\
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AM 25sa^-«
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m- to-^M «—#- ^» *
£

_ mi vint tout a _ né_an _ tir! Il par _lit em_menanl ses cap _

iasr * as
fi=J
^~~*

*=55

5SBÇ aM^/^"

&
• P ééPifp^

^TT

i m,;
» »! *^

**F

AIDA Appass.

W £

m. r r i

A
# , m

¥
*f f ? f

^

Je croîs en_

fà

ti _ ves: Femmes!

A

w ÉÉiiÉ
r

3^̂ îsm
aièttfByTffl

mères, vieillards,tout a pé_ri!

fu h-«—

«
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—<s^

jf

mm^
i» i i

i
M

D'Jci^s.

fftfffftfflmtrM&y

AI
jçtS J J j g h 5» *

—

s --• • d À é
X 3S

* x è y—
_ten _ dre encor leurs voiv plain _li \_ ves, sou_ve_nirs dontmoncœur estmeur_

^ r p.p.
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Cantabi
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Tfèèè: BS
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AI
fef
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PP,
PP- m ^

_tri!

i ffi^ J*

Ah! de jours, de jours meiLleurs, A _ près

1
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jjjjj | ijjjjjjjj^«y«^^^
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Puis _ sebriLler l'au_rore à dos regards!

m :*=E
Sè_che tes lar _ mes!

T'4Î
Dé_

À
M^~*+ h- Poco più animato. (n6=J)

fyi jFlHHjfà
HRJeI —«

> «. »> y » F?—PI
iw,

r p f S i y ffkl4lAM

_jà no_tre peu _ pie est en armes! Nous les vaincrons etsans re_

P mïSïïiïw
fjjgfc

£#^fe^^fefe^iî ffiffifc^
^

* m

£ ^^ftp i

r -f^ges
_ tards! II me res

*
'M> h\ hV5^

ff!
fe h>>y

^^
te a con .naître Parquelchemin l'enne_mi doit pa_

m ±Jfc

LTliTF'i
«7 «M
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\M.gar^M

AIDA -kl i k.

tf-j *

Qui sauraleurs secrets? Qui? Qui donc? # *
3ŒË

_rai_lre. Toi - mè _ me!

I
Hfy^ £

V
9^

PSa$w
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t
;¥" fJtTt
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ssï « .
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«^ *
JJS^T-
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t^

ffia

Mi
*J^=£=t=

AH.

Moi! Sotto voce. (Avec intention )

PS35 HNfrHF-^^

p
Co/ canfo

.

Radamès... ilvave

Si
Il t'aime...

55=^

PPP
¥5

PS9§E
Ŵ
f

Wr-« ï W S

Al

AM

t
*fe
*£ atos^ ï *

Ux
sm$é=±d

_ me! Que me conseiUes - tu? Non! non! ja_mais!S gfStP*Pr yypr*F
Ssff iTv^-if

Sor_

^ gH'f' f

NTP jc±sa
pste£Ç

H

V
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aj

Allegro.
(Avec une impétuosité sairvage)

* >:-
!, « i

:

ANATHEME

9S
:ifc=

£=Mpic«r; E-^
_tez

Allegro. (96 = J-)

de vos ten_les, Hor_des tri_om_

!he

gro.

fli

rai:c

//

PS£œ ffîf ff
m
ifs

è̂bu*
»</

js > 1 1

m in
t ll i f ^F*

mzi—juL^ É 1 Ïé
A M. a

Se_mez aupas_

à^mÈum
3§fc m

** ft fi ^ ^ jâ =:

ffff f >>
*
m

M^É
ttr f

îittm
mf

^=^

m Ê. ÉêâAM ^E^ÈEËÈEEÏ=^=^Efe^£Ep=S ^^
_sa_ge, L'ef_ froi, le car _ na _ ge, Que dans \o_tre ra_ge,Toul soit dé_vas _
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i
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m
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AIDA Attéree et suppliante)
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AIDA M f, .. g-Jte # #

t y p 7 p |

w

p 7 ? p-p p | | yŷ

Pi _tiél pi _ tié!

£ s
piJiemon pe _ re!

5g^*r p r^HrA». > * T ^
toi qui nous tra _ his!

Un spectre courrou _cé Dans l'omhre suit ses pas.. Tremble! le vois -tu

i i^^
$-- m-

i
m=^£

I*W—

W

j" LU" i»

ip f I I

p

Sempre pp̂

jg r ^ *y

»
$F mf

±± ^ E
pyp

AIDA Senza suono

ttlP i

Uu comble de la terreur)

iEë ^irtmma • „ » # =-#
p 7 7

y p 7 p| l^Lj^^
Ah! non!

k

a £ee^I

mon pè_re,non, pi_tié! Grâce, pi _ ttf, pitié! Grands

A»;

Qui te mau _dit!

4 : w *

MLKM*.

\
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c

n
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Par_don! pi _tié! pi

(ï
!*5

P I il r
ppp s i Si^3=* ags«M

i*«
Andante assai sosfmuto.

H^re-J—

^

«i

_ lié!

Andante assai sostenuto. (>6 = J)

4L. RIO»
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Molto sotto voce-e <upo.

&>
h h I hSëêë # # * •—

y

AI

de toidigne, est digne encor.

AMONASRO-

3S
F%

tea$ izi3:

Son

Si MZ-M jÊtnta JÊPta.

ge qu un peu pie en_

m i^xijiJ3=]ijbi
¥ »w* ?£>

P£P^
Vf—

-^ 7 » «7 £=5S i»—i»

B$ p^m
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_ lier dans sa dé _ très se.

ê
Grâ
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É
ce a toi

f
i* MZMm 1=11113333=1=13331 1=3 13tl3=«=*J^^

4-é- •__?•«'• 0-0 0-0-0
0- #- ##!»-^ m i # F^^ ^ 1SE 3SE ^fr^i^f-*

m&=
AIDA

m;
V-

Si
#—

»

ma pa _

AJ
'-* ^B£ P^Ê£

seu _ le, grâce à toi seu _ le triom _ phe _ ra.

? 0.0. rn^ï f^f-ff-ff- fTffff~~f intàkA EL *

m^MUWv ESWMLct= wi-Eaqt K= ~ e 0—9000 9-9-9-0

Cresc . poco a poco

.

ag r * I SIfcj n ^ t
?

*=^ï^=P

te g=M i

r F i^g-^S5
-6>-

1AI

_ tri _ e! ô loi fa _ la le!Quelsa_cri _ fi _ ce!... ah!

Al
te

Morendo.

S m fe^ sS
ô loi fa_ta

AMONASRO
le!...

(Amonïsro se cache

parmi les palmiers)

Sfe Î3 i » =>-V«->^se
il vient, moi, jesuislà!

m

PPP \A

^^1^^ * ^ hbJ J * ^ hhJ J
Z)îw. «</ allarg.un poco.

i ï
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N° 12

AIDA

RADAMES

DUO et SCENE FINALE

Allegro giusto.

PIANO

S

Allegro giusto. (100 = J)

1PIPK
^

mm
Û

^PJF
«^

l

PPP

— b-p- — y zzbzr — y

£S

J
nbp" zr y —^Y — V

vu y& %% %

v

;?«13
M.G.

M.D.

i » * AWhsJj
AI

(Avec transport)
.3 a

Qui l'amène? Va-

R. ^
È2 ftf ffr ^PiiT^

Crett

Jeté revois enfin, chère â _ me,

mme M.D.

P J: ï *PS
-i£Se££BZJCtK

^f=$^m4^ff
J » v >J ]NHJ—

«

Al

K.

•t'en! Qtfespè _ res - tu?

i i
A- ê£5 S!3

f

L'a.mour m'enchaî ne et vers toi me

f W
m
ffîR$~&- ili

»«»*=££ •i*
•̂ 1» r=^
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Marcala.marcata. —

la main d'AmnéUn au_tre amour t'attend, --L'autel est prêt!

ui _ de,

s^3È
f

3 \

IP

pi^B ijrujjj ilf 'ijj^ eifEEFi

AI.

_ns!

É
Accel.

àS F?ciel m'en c'esttoi que j'aime, Et d'u_ne flam-
Sempre staccato accel.

Le ciel m'entend!

|l|gSjSgj|| jTj j ff m^fflfli
urne, Ll du_ne tlam.me

«-#-«-«
4

^m m ^ M* Sa 3= LX^ Pf

igÉÉai.

AI 1 tempo

a i fPr^ 1 Kl
Garde-toi

f f :ffi

pus re. J'en fais serment je veux vivre pour toi! poartoi!

y = SilH
3-jrAl I? tempo.,?

Éfc

îT;

v :

rttrr k ^ ï
*i

e=t=P

-3 S-»
*=*=*w

ÉÊÉ
Declamato.

N=^T^p
v '

» SE^Ë2 p £3^EAI

5
d'être par_ju _ re. Pourrais-je aimer quitrahirait sa foi!

i
bien

fa ï M ±&z

Tu doute.

=8= ^
é

String.^^ a 3EEÈ

If
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.41.

R.

fF-fc-ï-H—fr-E? fe^g
?in ^ *

t*—*—

*

«i—#

—

•

Je dou _ le De te sous_trai_re aux projets d'Amné.

m *
P=#

_rais de mon a_mour!

M

P

**-^ H9- 1M
pp

*2_

S

Ai £SB
String.

fc

OCO fl /.'OCO.woco a

rP^rfirg
ris! Aux vœux du Roi, des minis_ très d'I _ sis, Aux voeux de tout un

String. ._ poco a t^^^^ /wea

i^NS ^ z>

V Poco cresc.^
ï

7 * «=5

rt^T-fr
4fg|f

j
F—^—
f

<2_ SAl.

i
peu _ pie...

RADAMÈS
I- tempo.

r=^Pff ^^
Ehbien, é_cou_te!

AAA A AAAmm à&:

l°- tempo.
Dé_jà tout

^JP=
t*i

* .*Jg£Ë
-V ii«r -*t*

PH

:^ ë^^ S
'3 3
Legg. e stacc.

"=PFF=*i#*1 MP h*
1

«»

i * * ^S?
i-+
wnr r

vm^ *=*
prêt à d'autres guer _ res, L'Ethio _ pi_en

f V" F
voie auxcom_

EPEy P^JIÎXI r p * y v s^^J^M
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fâz* '
"

J,Jl

fr

ll M pi P
3fë :£

_bats! Déjà les tiens s'élarucent sur nos ter _ res; De hos guer.

àÏMMm. MzSrMMM
ë-é- +-++

y* m t *i m |

mïmëM #
'

-#• -déé-d-d é-è

f=h=H^
w wwwwwlf

j1

«g MH
f

'

•^zc ^fi—^-EM-Z? p? p

gloi _ re, Au Roi je veux ouvrirmon cœur.

SP ^^#
A toi l'hon_

J.

y :
» hi H i—h*—fi-*

iaW tMLLj^4p-^yrr- -*

i
i=£ ^^3 ^ ^ÉS^ P

-' Jl

p

_neur

£;

Jl

de ma vic_toi _ re: L'amour.l'amour nous pro_

'De. m.

i
p£ fctB

F^ #-#

v m ééÉ
tsl â

i^=fi^it=ï=? ¥ F
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< y?p r^wTtfftïï^tâfi foŒh ik
_mel le bonheur! A toi l'honneur dema vie _ toire, L'amour nous promet le bon.

i
t \Tf\
&

^mmm
Pii animalo.

f r̂
p

77-

J iJ s a

m f m
7

p
7

UJ
te

s P^Ej-E

Quoi, tubra _ ve* la hai ne, Ui

te £
_heur! 1

Più animnto. (14*= J)

ÈESEm
i . I i js•q-

r r r H

, i i i îe^
ifTJjJjni^MS

,J i J i

*=*
PZZ IZjK

*

Ra _ geter _ ri _ ble

?

ï=tf
a **=*=*=*

soncour_

* a -*-= *-

gt^fLClJ'LJtCCf^^

AI

r ' r r prr~ * g g *r f ti ê

i

.rou\

R.VDAMÈS

Va re _ tom_ber sur mon pè_re, sur tous!

S +-*>

J=s=f^$£t

^FT*—• $ 4

^sI *—r-

3F=
<*«

•

Je vohs protè_g«_

H
§p

»»

5

^ ffi

ïf
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AI. S •i r
I T *~vH^

t» «• •

1M
Non, non, lutte impos_ si _ble!

_rai.

^^ Pf11 »PP #3* ?3#

nTPr-tnE
#3* *3F

E^an-j^ s; =* £

fe^ * * JAl. -O- **- m- g

lais. si tu m'ai mes, Nous au _

^&3
#•/¥

^S
3^3

^a
? fî*

f^P
r?ï^ -«IF

S *S
? i>5

Î jÉË^I*ï-as
r' pr i feÈ

_rons ri'au_tres moy_ens plussûrs en_cor...

RADAMÈS

m ^3 i

ïw=» ^ïs H ^sS
Les-

#*« *^at #^s-#*^T* #3» »*~"»

>^-J J é S» <j gjg

F ' r r * r *

*3»ï. tE^F^ j > r i==^= g
Fuv_ons!

i
JCi_

saa ? ^F^ 3=E Ï3^£ g
-quels?

tJ *3» ^3

Qu'en -tends - je?
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s

f
3^

//.11 //

ft-r-t fî
s^
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P
4ndantino.

AIDA

Sotto rnce

parlante. (Avec la plus vive expansion) Marendo.

Tf
* ï *! K

• •• è m • m mm.—m à m—
Andantino. (m = J)

* m • •• * * • • mm.—ma—m
Ah! viens! fuyons les feux de ce désert sté_ri _ le;

%m p+

s
p Con espress.SQE

f fmm wwm ^mw î

Al !> I i ï £» ?==* $ m m- m—&
EE^

m
Là-bas, mon doux pa_ys nous offre un sûr a _ si _ le.

S
? f m\ if^s^m mm r Ccrttf

s

s

NOCTURNE
Lo stesso movimento.

Dolciss. «*^>

f
Wr ^rŒ ^AI.

ËEfcï ^ PP?
Là, par_mi les bois

Lo stesso movimento.

Nïtt

tout en fleurs, Nous ou _ blirons sans crain _ te, Dans

Ma J, J> i ..h

C I M il- ^n_ ^ -

^ ^ l=â

Estremamente p

une ex _ ta _ se sain _

Vi {UiJ Pt t t < I

te, La ter_ re et ses dou

aiJ^JN tzi

Estremamente p ^rzrzrri
m >»e » j

»si /T\

^ryir j ,jz^ ^5 ^
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M. £
ppp

«. f ê
,

A.

g

f—f—f-ËB
_ leurs, Dans u _ _ ne ex _ ta _ se sain _

-feU-UB
trcrm'

h^|^^44^4^-
J_J .J A3
n ;u ;

t?i

^é^é
U 7

LT
T
[J

AI. i
r-p-TF ^^

Dolcïsi . sema affrett

Tr i rTrSif
_ te. La ter _ re et ses dou _

rtffrr^
»^*4-^^

i
< • iTTjiJi

Dolciss. senzd affrett.

$
' ^ ff—*-^T> * *>

ËEÎEg Ê

^^Al. r
_̂leurs.

RAPAMES
k

Con dolore, .

Co/i stancïo.

m m m^ i»-
5

i* ^v i itt #—#— Shm^ rp»T* s £ g
Sur la terre é_tran _ gère 11 faudrait fuir tout deux! l'Egyp te si

W>^~~^
f^t^ m̂^m

Doleïs s.

M PP .

ÏF* ^^0-1 0-
R. n* \>

v
ç

i r g y—
chè _ re, Lestemples de nos dieux; Cet_te ci_té ri _ an _ te, Berceau de nos a_

É ^ï
Hé i il i
-» * -f *

j

« <3=s 3~mj ï

55^ # i-#

ZTV ~V J}p~&
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H. ©
P i 0-^^î feÛ pppp p'r *

_mours,_ De ma gloire nais.san _ te, Laquitterpour tou_jours!

AIDA

JLJ># m w^fm
Là, par_mi les bois tout en fleurs, Nous ou _ blirons saHs

m m m
rr rr i ff < t

P MM ' IH p jt

Cet_le ci_te' ri_an_le,

f
Sg!

pp

tt
âf.fi

:£

o_

PPP

rrr*
=*=£

pp

s^ m
MM

t ê

crain _ le, Dans u _ ne ex _ ta _ se sain _ _ te, La

I
• m

i=i=t £££
Berceau de nos a_mours.

1S* 1»

W-
*- jT^-J J ^

j iîîi

Quoi! la quitter!

Estremamente p

}y^=b^ i . h «<^3
;£

$* t=3f
;ni^

>^Sï=5 -^ « 3r3
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AI.

R.

*

PP

ter_re et ses dou _ leurs, Dans une

-p p e-

ex _ ta

j ^j'j> j -j—h^
Comment,hé_las, pour _ rais - jelaquit.

i kà=à=m J J i ra
PP Zto/ms.

'LTLf'CJ'-f ^crtrtr-r

^
j, j » p U i

%
£

r"Hrf7 1 7 k 7E » î

J
T

P
T

J»

7

P

i^ AT A «
» f rSf IAI.

R.

_ se sain _

42-

te La . ter _
Do Icis

m y )
.ter pour toujours!

^J É
,ffl jt] j m j

1 as -i
i S=>=f

f r? f Ê^

S J»J J^J
Dolci'ss.

=*=*=r p

7
j'
±* t

*.

^lr—

y

AI.

_ re et ses dou _ leurs.
ConfozzQ^

> *e g Ép E ir^=tep
Comment, hé_las,pour_rais - je la quit_ter pour tou_

4=^
jj:

2M I

h

T^F » #=t=^

!

p-î^
LLL

^£^j 7

F
7

F*

r-
!»

- »"

ttTTf
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AI,I£=¥ ; P hmp 1

!! v y v+
\mh

Hfi-tfTJ'J'J'lJ J' J", , î" '.p f'E
Viens! l'amour comble _ ra les vœux De nos â_messin _cè _ res;Dans d'autres sanctu_

11 Ûwmm m t h h h h»—

g

_ai_res Servons les mê_mes dieux! Dans d'autres sanc_tu _ ai _ resservons les mêmes

*

—

0-

> v v y1 t
f

Fuir l'E_gyp_te si chè _ re, Lestemples de nos

r ^e
CET.

^:
T7

3 P «

PPP

Pïï
i

«zza:

«-:

hrf

£
E^rUjrrvJ

:

Al.
$=^}

Morendo.

F F f J'jM^J'J'J'J J IJ J»

r^3¥è
Dolce.

dieux! Dans d'au_tres sanc_tu_ aires, Servons les mê_mes dieux! Fuyons! fuyons!

P£=^ IHÉ ±
^ v ^ F »P P

J
P̂
^ -©-

dieux! Ces lieux pleins de mys_tè_re, De nos premiers a _ veux!

A. L. 7003.
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AI.

J95

/r\
Allegro vivo.

^UV-
/T\ (Hésitant)

Tu m'aimes? non! Va!

PP^ Êg - *- ^3==j=5Wmî?

-iSh-*-
£

Chère Ai'_da! Que dis- tu?

/C\ Allegro vivo. K
[^

É

Quel homme, quel dieu

&t£^œ^^ 5 m

**
/T\

* r •, i mS 7=
i'

r

iTi r =*
"P p r p p p £.

AI.

b

Con entrgia.

mt-ff w }• hiiî
Va! va, Amnéris à l'autel t'at_

*=
mê_me, Aima jamais de cet amour extrê me!

tfiflffll
A L. 7003.
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STRETTE FINALE

^Allegro assai vivo.

Aï. 3&Ë $f

m
_re!

FUHAVIKS
r\ (Avec une re'solution passionnée)

^m p-^ ^-^-^ ppp

? a
Non! fuyions! C'est pour toi

ê i
/CN

rt SE

Allegro ass ai vivo.

que je trem _ ble, Au de' _

f t*> E»
<C\^ *=*

j. a
11^ j f t)J ^^ *pp

m
É f-Hff >- ê *^e

ur.Lrr r ^^Ê
_sert fuy _ ons en _ sem_ble, C'est l'a _ mour qu i nous ras_sem_ble, Et_nous

5*=é M tWmtt
w—

g

É-4i

? ïÏE ? se

f p Cresc. pp

LOT LU/
• à •

clt/CLinati* «g

_moins de no _ Ire i _ vres _ se, La na _ tu_re en_chan _ te res _ se El_ les
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i
AIDA

±=dk ^-4f-

£
-#—

*

is
Yiens,suis - moi vers la con_tré _ e, En tous

fcf^r,wQ \mm
m

as _ très ra _ di _ eux!

ise=ï
g-tr#»»
g " p

-##£-

PP
'J.J-J,

ï££

^fflWl
P Cmc.

fj
«I J * J j

* #p # • •
*
urLff r irpAl. E rf:

tempsde_fleurs pa _ ré _ e, Qù no _ tre âme est en . i - vré . ' é De par _

*Pèsfe ÉÉ "te i g t i >,H,— IV Z3ig F
f PP

S 3 ï Si& 9s 1

» f F -#
^ h-

ÉÉ=ËÉfce r * r r inJ
iJ

^_-
J éJi^r aAI.

£
_fums dé _ li _ ci _ eux! Pour té _ moinsdema ten _ dres_ se, Nous au_

_ronsdans no _ tre i _ vres _ se La na tu_re en_chan _ te

J
res _ se Et les

h
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Molto rit.

as _ très ra _ di _ eux!

RADA.HÈS

Pg 3t ^^ M

Viens,fuy _ ons

W àrn

£^* £

Viens, fuy_ ons

uni |

P
*==*

«/ Molto rit.

^i

TO
? 3wi
avant l'au_

S
I p

JJb £

£b
:

*£

avant l'au_

êsè
:«É

Les dangers

_ro"—_ re

^i^
. lesdangers de cet_tecour; Mens, je

—

y

» Lesdangers,.

^E

^>&
i>#

§3*
.5

Sê^^S

v " v ' fjf
lesdangers de cel_ te cour;

t=?
Viens, je

SHl
h-

f

W**"
E

Se

mg^
*£

3BE
t->

* ^=%

Al. £ fthi j r r irr^
t'ai _ me! ah! je t'ai_me!

?

m r r p ir r -*-&hï-i

No_tre gui _de c'est l'a _ mour,c'est

3 <*
l'a_

t'ai _ me! ah! je t'ai_me!

A

f

«
No_tre gui_de c'est l'a _ mour.c'est l'a

m
i.

v
i

^3.t=F=&
^

83
e

'"•* « A A

£S

3Éli I

É*
il*__

r

3^ /C\

N^Nn
S^*=3Ë

ai^inb# ,
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(Ils s'éloignent rapidement) (Aida s'arrêtani brusquement)

T £ * h h 1
sIL *fc^ *

mour. Mais dis-moi.

I

par quel che_min E_\i _

_mour.

A A A A A A A

fe
a a a #. • "s
: = : = :=£ :r brr.

-fj- —a— —3—

./' 3 3

$

Si 4 5 S
PP

3àz
531

» m é m m ZZ-

V V V V V v V

I
h h i

h h ^^AI.
th

_ter tes co_hor _ tes fi _ dè_les?

I *
f h r^-

#—#

—

—— —
I St

Le che_min dé _ si _ gné pour frapper les re_

*22 O-

T f

S
jG J- il a^ PO-

Al. M r p p
i r g-

3—

-

Et qu'elle est cet_te rou _ te?

* ^^
p g F g p, r ^N pr r r ^

-beUes, Se_ra désert jusqu'à de_main! Le col deTé_na_

Ï=ô:

1r
o-7CT~

s 3s -o- E
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S» *»> IIP t
_pa.

AMONASRO a m m m

«A t , 1, l, t, b
«g^i*t rTHiTyr

"F P F P P
Qui nouse'_coule?

à ^Sœm
Le col de Té_na_pa! Là, vous verrez les miens! Le père d'Aï

_

fc=^ * «* ate o-m& J3=^t
r©-^^ *=z fo-

fcT*•

A r p p r

• • S I ^
gpÊAM.

_da, et le Roi d'Ethio pi _

^ rfl ri

e
*

'' è mm
i l i I I i ilg* p

4f «
» » 9 *

RADAMES, très agité.u KAUAJits», ires agite.

Toi, Amo_nasroI

ii
J * i ^

dbt^^ &= ï gg SS
Toi! le

SE

PP

EË

? î^r
pp

Co/ can<o. «//^ jcriïgrPn ^pS vamfe^

"A *m (Avec agitation.)

p - pp-^^ f
»* pf

R

Roi! Dieux! Qu'ai-je dit? Dieux! qu'ai-je

A. L. 700.1.
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(Comme un cri)

TÉ

Sec.

y*
r

/ ^p_^if^-f+f^;
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. j W y- (Pause

dit? non! Celan'estpas, non! non! Celan'estpas, non! Je

à

k # AIDA &
gS ->

p FT r ^£j£r
Dansmon a_mour n'as-tu pas foi?

jJLiJ"JJJ^1^
si

rè_\e... affreux dé

AIIONASRO

li _ re!

mm
Qu'AJi _ da t'ap _ par _

^ ^ fr^ Q^rJW*Al.

R.

A M.

Ma cou_ron _ ne est la tienne!.

fe È
A A A A# •m 3=T

grsk f > > ^QY
non _ te i _ nef _ fa _

I^SÉE^EEÊ
_tien _ ne. Son amour t'a fait Roi!
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^^fc^
A A A A

0-
r • *^

F 1

_ ça _ ble, hon _ te i _ nef _ fa _ ça _ ble, Je

m ^Ms

^
zz: n?r '

M* *î f * e

35 gJ LgJ i gj

P AIDA

É
&#. ipjt ^

r ppT^j
Cal_me-

as # (• 0-

Ii _ vie mon pa

À À À À

ys!.

§
&r

j'ai tra _ hi mon

A * A

pa _

»

5^^^ ^J "U fcf
^

zz:

as w £
frg "3-

i
te=SS5AL

-toi!

&Fas
_ys.

AMONASRO

»^f,f fff
i

rtr Ufâ S-
Non! tu n'es pas cou _ pa_ ble! tu n'es pas cou _ pa _ ble! Car Dieu lui

^ f fjini » é Î

PP
4L m. m. m. m. m. a

mm
i a^~î

-*- M. Jt

!3 5 i i

M
-*—«—«—• -

TÎITf
Co/ canto.

"3
bbi
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Al.
tèW ^=-%

Ohînon!

I
•j

&F *\î f r r if %
*=^ fF=^^

P

ê f=ÊLUm^
hon _ te i _ nef _ fa ça ble, ô

i^AM.
^£ a=

-mè _ me l'a per_mis. Non!

& r-# • • #-

m mm i»=£
"/

Si
gJeJei

s^s

fc W], gÉ3

^ m m m . •
Oh!non! A A

r r rm m 4.. »
*

Si
hon_te i _ nef _ fa _ ça _ ble, Je li _vre mon pa _ ys. Pour toi

ki à^â*AM. B£
Non! Non! non! non!

i
!* P P- S *=f i p^^B$ S

fw

S
f- f M g

i
Cresc. assai

S^S 5g=»= r 9-=-

4^ y jf—

H

i r
>Al.

A h! cal

j^i ti>rpfrti

me - toi!

E
j'ai tra_ hi mon pa_ys!

PS^ gr
:

prLTiT-
p^r

p*-

^fel ,^r as£A!H. S m"
'

r erg
Mes a _ mi* sur l'au_trebord m'atu n'es pas coupa _ ble!

il

attendent au pas

_

^ W.
I

\Col canto. rf . . . . . ' HT pp JTr^lW £. V mStaccatn. . m . :i- ^r
. n • ^

^^i

LLffUf
r rr

foi» L 't
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AN.^ à
*£ f# t^ru. ^=i=^

_ sa _ ge, L'amour, l'amour sur ce ri _ va _ ge Em _

t?
' • • é m-

m

—w—•• f • f 13f 7 »—• •* -d-

PPS _bbi Hâ*
sï * £ 1=K

^r* * .,,_:

«p#

AMNERIS

* ^lh\\^

s f f T E
(Entraînant Radamès)

* 5Ë«4M. BÇ
r ' r ' t ^

_bel _ H _ ra ton sort. Viens! viens! viens!..

i

Più presto.
AIDA

w~wH^3
Dieuxîc'esteLle!

*AIN.

A».

¥
traître!..

?£ i ppif pf r pp

Più presto. (h« = J )

Ah! tu viens déjou_er mes pro_

A. 1.7003
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RAUAMES
Prestissimo.

(Le retenant)

b» *
mS f _

AM. 3éÉï

(S'approchent d'Amnéris, nn

poignard à la main)

Re _ bel _ le! af _ r&_te!

m 3^ ^
_jets! Meurs! i

Prestissimo. («o=d)

+ b± î A
• • 1l±*

tf ? i
4j: t

~
^=F Se

f

ff
—

i

Nf* t*
p

£JÉ
fc=E 4c

B

44^3
A A

w
RAD. =£=£

(A Aida et à Amouasro)S ?
^^ 5^

M Al _ lez! fuy _ ez!

SAM. |P

ra _ ge!

RAMFIS ff if I
fg*

n

IFftff
Gar_des, ho _ là!

A A aaaA AAAA
A A A A A A A '2

A A A A

PPffM P
i

i

f*« f

A
A -

A A 2
^ * ê A

P «=»
fv S

V

«.S

(Entraînant Aida)

I£=£zMz£=*

S
Viens! ô ma fil _ le!.

(Au chef des garde») Q-

feê V:
ïH', m.

Va, cours vi _ te!

i .li fte ii ? ?fr ^g gjttp—

i

l s i
«s

4f ?3^ u 1=3 S
>
|J ' ^ i * U#

A. L. 7003.



206

RADAMÉS (A Ramfis)

T *—

*

±

-©-

a f ritfT

En ton pou _ voir,.

S ê_

1*

« f f

PP

^
I

Co/ canto.

1X3L

ÏO-

i
—̂ prê _ tre, me voi_là!..

A tempo.

fffrr*o

Œ=fe:5

*=«=*=
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%
i

? ss r rmfftt^

ïs«-

9 I

f>
rn-rrrri f m

igfiii iepi»# p>

^S: » É•fi^=1 3; f

f2 £.

& -« 3^

&
=3=E

s -«5—6-

77 ï

sr

-6—6-

ï^a

^9- ^5 »- ^=*^

"cr

-©-

W -cr
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ACTE QUATRIEME

SCÈNE et DUO

SCÈNE /-Salle dans le palais du Roi.

A gauche, une galerie. Dans le milieu, une grande entrée conduisant a la salle souterraine des sen-

tences. A droite, galerie conduisant à la prison de Radamès

.

N? 13

AMNÉRIS

RADAMÈS

PIANO

mAllegro agitato presto.

S
Allegro agitato presto. (144J

^mM —0
ÊfMrÊfT^ff^ r ¥ r tt r trt&m

*mm
ppp

^=mfmt^rij}rirrtf}-^^ m
ppp

I =* &w t| Wy 53^ 1 mm*MP#
»syi?2*?

ses=pp̂n?r?r ^p^ IPKLÎT ^m
Cresc.

m
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a i r 51 i lfu^ F g f g
, ffct i>» y#y #. *Tf*l g

ê s* £& i ité

^#^Ml
S
£f*F5

SCENE
AM\ERl> Récit.

Ma ri _ va _ le m'é_chappe,EHe est sau_

K

*w

Allegro moderato

éééêé^=3F¥m
_\e_e.

*fe ëé J|J4J^
M

Les prêtres vont ve.

Allegro moderato.

t> i ?JUJ fF^ *=e«=*ar S
»{/"-

^ ^^ a^ BË E

f
>' Jj'JlJJ. J' i J'.Jlt^-jlJlJ'.J l J ! i

Lonj silence.

AI.
Fff=P

_nir et Radamès at_tend La peine aux trailresré_ser_vé_e. Un traî_tre, il ne l'est

i
l t 1133,ie-

pp r\^ 3CC l ï 11

Allegro agitato.

pas!

î ^~T"r=F:z^HH

—

hAI. -Arfr
"* ^r~ # •

Pour_tant, Des secrets del'EÏiasi

egro agitato. (144= J) .
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AM.
WZJÊn̂ ^^^^fifez^ÉÉjÉ^^p

.tat gardien in_fi _ dè.Je, Il voulait fuir... fuir a_vec elJe! Pour tous ces

- rs
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)
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traî_lres, la mort! la mort!.. V lu
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I

JET
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rjr±>fcMiAM.
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Ah! ciel! que dis - je?

J:(•*=-))
Je l'aime, hélas, je

^^ à- 3
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Legato.
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Pg^^ ^ ^S«=* aiz^za
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*

l'ai

c=3

_ meencor.

3

Pouvoir fatal!

P^Pff ^S
l'amour est le plus fort.Dans ce cœur qu'il dé

F*2 =£ 3~fflfr
-^ #
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vienne! Gar_de! 3

mmm mm
Radamès, qu'on l'a _ me _ ne!

ass
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Andante sostenuto. Radamès conduit parles gardes)
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mSEn

^Em

DUO
Con passione. ^

Pour rendre ta sen_len _ ce on va bientôt l'en.

r?^ *^Zf
Mm.W )̂

?=E

£*S
m
ppp
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de te de'__ten _ dre, Par _ te, etd'un si grand cri _ me à toi

I
teg j=e <s— *=ï

y I I ^3=£
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m Con agitazione.
Animando un puco.

a T- ggà)**&% _^_gJjL_^_^^ ^X

J'im_plo_fen _ dre

^ 7h> *

ftepnus _ setout soupçon;
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Aiamando un pnc
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Portando la voce.
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_ don!

RADAMÈS
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A tempo.

r~fny jt j

N'es _ père pas m'enten _ dre

JfififL

loi _ plorer leur cle'_
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3=E

^Mm i t ?

:z?

.-> i *-

mm
\ tt—

r

3=fr

T ^TT

PP rt^HE

m m ^ i Î3ESS
_ men _ ce C'est leciel que j'al_tes _ te; lisait mon inno_
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_ cen _ ce
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J'é_car _ te a_vee horreur
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Toute om bre de par_
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Ayulftando.
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Portavdo.
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me est lou -jours pu _ re. Mon â-me est toujours
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CANTABILE

Più animato.

» v ~T
Qu'entends -je?̂

W¥f=^^^^
tu vi

_vras pour ^ moi- qui t'ai _ me. De_jà de ton
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^
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é
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fai se
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frrrrrrrrrf

JWZ. egato.
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JntnrJ! t*—^44—Mis? Ë

_pas mon cœur Souf_ frit l'an_goisse ex _ trê _ me!
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Accentate.
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é 1 1 ^^k
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J'ai _ me, fut- il dou_leur.
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E_ ga le à ma souf_
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Grandiose
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AMNKRIS

BÇ ?ffJiTp~r- * \, t 'lUm
Toi,m'accuser desamort! Non! EI_lemMi * i teas

- ê_tre... ô lra_hi_son!
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Più mosso.
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De nos soldais vain_vit! Dans la poursuite ar_den _ tem MMw=^ s
t

Yivan _ te!

Più mosso. (i2o=J)a
A A

te
Animando un poco.

J J hJ i *as iF=£AM #f
_ queurs, Son pè_re est mort... EUes'eiL

Animando un poco. »
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_fuit!
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De _ puis, pas de nou _ vel _ le...
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te Ë|

Dolce.
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p m ^ •—

>

M*^=É
A des dieux sau \eurs.
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i±

i

a pro_te _ ge sesm2s=

f
sEU si ^

Dolce.

i i

Allegro.

é^:
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W

Si je te sauve, pro _ mets De ne plus la re _ voir!

meurs
Allegro

Jamais!

" ppp ~o O Co i canto^ I

k— -—J3.°^ —===g ==gg=

yry l*

k
1 L_=

A.L.7003



&f,

ÇL<&- <Jt<- *^<-<^ S><'Le* WtU y//z^.toei<r</.

< t&Jcaix^c-*-£4 i-c t-t-i c*-tcJ Ji-t-c <-c «=*-*-'

<? ^-cl

2 *~<<~<tti c^*<?

?œic<artlj Jl*-' • et c Z« <-«Jt^4f< erre /*/<*S,*** * ['%*-******•£*/

-



2/û

*j* '/JLj ^> .+£<«<<'< / e*^-*-*-^

& CX('?



219

AX *TTTrm ti r—f!-*p-^>I
A sa tendres, se Re _ non _ ce el tu vi_\ras!

h it * >f=sp»4M
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Pour la dernière fois tu l'ou_bli_ras. C'est la

i v'^
'f

ï

Jamais!

n^§ Êg^ ÊHE^t te==Éip
Gte£ -&~
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Allegro agitalo.

I^ £ £fc^A M.

mort qui se dres_se. Qui pour _

$
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Ê e te r ^

Je l'ai _ tends sans ef _ froi.
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^ wMl * *fetei
Allegro agitato. (i44=J)
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A.M. m % P tvt. I ^m
_ra sau _ ver ta tê _ le Du sup_ pli _ _ ce qui s'ap_
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.prê_te, Cet a _ mour que l'on re » jet _ te De vieo_
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Si tu las _ ses ma clë_
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las _ ses ma clé _ men _ ce, Je te li _ vre, ah!
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! hiupo.

_ men _ ce, Je te h _ vre, ah! je te iivreàleur fu_

wwïïm V

Prestissimo.

«sSe ? 4=^==i=p m £
3=^==*^

£ £-

reiK. Si tu lasses

& p p I -M—m- È

ma oie _ men _ ce,

m p f i p *=^
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_heur, Ah! je bra_\e taven_geance,Ta pi _ tiéme fait hor_reur!

Tempo doppio lo stesso movimento. A
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Ah!
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Je le li_vreà leur

El £je bra_vé ta ven_geance, Ta pi _tié me fait hor_

l
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AM^(Amoe'ris tombe désolée sur uo siège )

_reur.
(RaHamès sort au milieu des gardes)
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SCÈNE DU JUGEMENT

R4MFIS

BASSES

^ A

4

uAndante musso.

AMNÉR1S -jk T Ç,
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i^Hrirfr^

_____

Ah! jemesensnvoiL

PIANO

a Andante mosso. (»4=J)

IEEE
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p Legato.
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m
(Suffoquée par les larmes)

gttfry-F^^fr}—.
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S_ ^Q
Êtj'ai pu le li_vrer à ces ju _ ges cru_els?
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(Le* Prêtres tra\ersent la scène

pour entrer dans le souterrain i

âM
Et c'est moi qui le H _ vie...

à

• • *

—

qf. -#-
' **

A ces ju ges cru _ els... moi-même,
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moi-même
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els!moi-même Et c'est moi qui le li_vre à ces juges cru
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W&
l.o stesso moviaiento.

KAMFIS
r—P^ P P

i- ^? Jr jj «Q j J J J J. j J j—

*

^ Dieu tout puissant, que ta foi nous éclai

-p—&
_ re!

M " |i [j I?
:

tr^\ ma -T7-

I
*£

Dieu tout puissant que ta foi nous e.clai re!.

3*
rd

»É*^* ?
i9-

Eg^ « 0- 1^3
Fais é _cia»ter. ta sain _ le lumiè re!-

i^j." .1

r

» » • ••-

I
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Fais e' . cla _ tet ta sain _ te lu.miè
p g p

-
gr ltclli l rr g

reL

P$

AMNER18 Allegro.

Et par nos voix que parle un Dieu se _ ve _
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Et par nos ^oix que parle un Dieu se _ ve

i
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Allegro. (i2o=J)
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_tié pour ma sonf_fran _ ce! Qu'à tous les yeu\bril_le son in _ no

MP^fe £

krWa^tWwm©
3 3

Pg J- —tf

—

3 3

J ^ ,ê
a.

r y >
I t

tfi=-=^

*.L.7 00:i.



r

ftïrf

.-7

/> C* c<_

c f<* c-e € jt c^uz ^t^ /Q'ue A-* ,/<-O C£t—&£< X
*/c "t^e i^Le £ c b-'c*- 1£ *~a- z. <l <&- c a ta. c <r

^2ù-t l t^r^i. ta. i ^ f

ri&'^'k yCt±^ a±< / <£ /e*<.<^/* *,<<* z^a <r£* <

Ù&L A~ S cr--c^crC\e Cjt (£/-<- <=L >« /<t sV



JiL-tc*. c/-c tc£ettt_/t-i--t*< <.c+n&>

I

/)

'< S yjB / *< -&-L. c /L*. /- c c ^ /<*<*> /"C <- £*

<

<- & **-**< r<* /c <*y

'.<-e^ <* * i

/

y£ o>l li + ï?C,^i--(cL

l£- L û le £e /*<:<<> ^ ^~c
S

/le /u^V &C c<- ^Le. t^e f*c<4 ** v</r /^



kl.

I
tfcdîÉt ^v^tw^

_ cen

WT^ir^

227

ce,Ah!je suc _ com_beà ma dou _ leur immen _

(Voyant Radamès.elle pousse uu cri)

I
a1= ^ TU mAM.

È
se.

(Radanies.au milieu des gardes, traverse
RAMHS la scène et se rend daus le souterrain )

Comment le sau_ver?

PJte "#-"
r» & »•• » # £«Ë

l'P

Que la lu_miè _ re, Dieu puissant, m'eclai _ re.

»» Sfc ^. S».

-
.

£— 1
Oue ta lu . ntiè _ re, Dieu puissant, m'étlai . re.
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Tutta forza
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Murtndo.
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AMNERIS

$=ë-f r n \ r «m^^tp^m
Ah! comment le sauver Ohîtriste sort! En moi je sens lafroi.de mort.

IF^ 3—«^—#—

*

n!JU* ^
RAMHS, dans le souterrain.

g^=P^# (5> -#-

1 m^i ^p
Rada_mès! Rada_mès! . Rada_mès!

~~Olusique dans le souterraine
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Senza misura

.

BBEH3EE t
Toi qui livras à l'é_lrangef im_pi _ e N'o_lre pa_trie N'o_lre pa_tri _ e, Dis_

AMNERIS
Allegro.

W -à ##

AU.
*r—>^

dieux!
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en vous j'ai foi! pi _ lie' pour lui! pi _ tië pour.
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moi!
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(Dans le souterrain)
5 3 3 3

Rada_mès! Rada_mès! Rada_
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Senza misura. Oàsï :ÈfeÉEg è *?
_mès!

(Dans le souterrain) ^u désertas notre armé_e Lorsque la guerre allait être alJu me

i
k ^bJ « :=te

JET
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va \>tj

î
AMNERIS

Allegro.^
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Co« inipeto
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ei'j. _ •

Oh!.

SÉifeip ^ EîEfEEja ^ i:

_e, DisjcuLpe-toi!

Dis.cul. |je-toi!

f

il se tait! C'est un traî _ tre!

C'est un trai _ tre!

Allegro..

^M
ppp

(Dans le souterrain) v%p F?= ^l
•« «

Tajsjj .i i.iw^^ *>

ciel! ex_ au_ce moi pi _ tié pour lui! pi _ tié pour moi!.

&MI (Dans le souterrain)
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RAMFIS
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Rada_niès!_ Rada_mèsL Rada_mès!— (Dm le souterraill)
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Stnza misura.

R^
Toi qui trahis, dans ta lâche in_fami_e, L'honneur el la pa_tri l>is_

^
A1NERIS Allegro.,

11 =

4F 4#l

J»^Tff^
Conimpeto. grands

.cul _ pe-toi!

*m\\ i

f
»^ ! n 1

,
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>

jft
:

i
se tait

^ gfiitr" ^JP=^:?F^HEE£

C'est untraî _ tre!

tt > fi.H i 3E

Dis _cul . pe-loi!

i
g

ppp (Dans le souterrain)

C'est un trai . tre!

A1ÏÏ j^f|

M
i

Al ^^1^^^0,0, 1 j>nw^
dieux! je meurs de f-froi 1 Pi _ tié pour_

làitm
lui! pi _ tié pouii

m

n.n.n.n

s
^r^ ^

j^j-^
J_i JtiLA
#EC

iAl.
IDL

9=

moi!

RAMUS /

ï £Ë2 £ £=¥ 3f»^—.#-
T

A ton sort rien ne peut tesous_trai

f -^ T =~ «5: T >

A ton sort rien ne peut te sous.trai

?

re, Que l'F_

«*
re î)ue 1 1

.

SE
Poco rit.

P^
¥=*=*
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« t
«=É=fi*f?2

*JtT (-

£ i i5>—

#

gyp _ le et lecielsoientvenge's!..

l1*

Mf^f^W # ,ffi! ÊÉÉ
Sois, vivant, englouti dans la ter

Pressez
Rail A tempo

3

A M.

eau! _o]j! ces prêtres, c'est du sang,c'est du sang qu'il leur faut! Voi _ là

/

f^ ?
- J< 5^

te
Dim.

*P*
VP

6 qu'il leurfaul!
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Come prima. (Les Prêtre* sortent du souterrain)

es mmis_tres deidonc les minis_tres des cieux!s liiD ff WP1?
ff —= S

*-a:

RAMUS

S PP? 3eeeè PPPP 3=fr PP
Mort aux traîtres! mort aux!mîIkcs! mort aux

Mort aux traîtres! mort aux

t 3EEE3 ÏEEE^W
m mÈ & m a
tiv U u U

Lo slesso movimento.
(S'adressant aux Prêtres)

AMNÉRIS A/o/Jo accentalo.

IMPRECATIONS

S 3 JQÈM'fJ- -^
r fM'H^•—#

Ouel for_fait!^^^ quelle a_veu_gle co _ le _ re! E _ tes-vous al_té_re's de son

•
traî _ très!

trai . très!

Lo stesso movimento

jj-t^tf uml
\
mS- W^ taf m

^Eg
f Col canto.

i£ «r *

7 A tempo affrète

PPP +

i éhéé
Poco mosso,

-y>

*P^ ff=#
r- r
er _ re.

AM

sang! Outrageant le ciel mê _ me et la ter

m
A tempo affret.

Poco mosso. (i2o = J)120 = 0.

M.G

m -o-

T5

1* * +" -

IWT kr tf p

è=è 33
^*

H t. r .y t
uT^-
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/^^..i ;'i//a£ *£<J. —̂ V ^^-^ ^L < <^ c„r /

chc^.1
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lr <-> e^L-i,/.

/Te^t

c L <-*/ C j re»i/ t '4 V hrjr ^P <- ' -* •*!è_
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J f *=c

A-ÏLii-e
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AM. ^m hHr tî^
Yo _

RAMr'lS

tre ar _ rêt a frappé l'inno _ cent.

P ¥ j VV V-

II a tra _ ni!

h.l

il m
.h-M m—«_

m <
r

' r =z±

il a lia .

i
eïi

ÉSÉÉIi I
# ?

^I^3Îs
1* T=*

^3A A

A
M.

S.f

A Im? î=S
*=*

(A Riimfis)

^M~ti hiw rât '^ ^AM

• *
i

L'immoler, quand tu sais que je l'ai_me,Que moncoeur à jamais l'aime

ti- i yTa^JU—

t

II

qu'il meure!

if
* ï v B|rTK 1 -

. hit qu'il meure!

W^=$î #
*^t * t ^ *.g f g f ;

r lr Lr I

tf^tf
C m 1 -^_

Co/ canto.

P c, ) ^ il 3
pppl

i
A tempo affret^poco iuosso.

9l^^ ^
p

i'r- V »

na.thè _ me
P=É4M sa-#

Demoncœur qui se bri _ se, la

A tempo affret.poco iuosso.

_ra!

4
3a|

mm ii^^

P -«-

TT

• »
h «r » t» piJ"7?
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\U =£ s
vous tous, sur vous tous tombe _ ra!
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AM

Mosso.

..per l'i n _ no _ cent! Nonînon! pi_tié, non!non! pLtie.

W-

ah!.

n=$^ i nr £#
A mort letraî _ tre, àmort! à mort!

_

V f,

g' f^^^V
A mort le trai . tre. à mort!- à mort!

MuSSO*. (i«u = *)

l^r=fgg ï^ a v î
y#-#

p$E î±a=j!r—*±êwl ï? &
^ « T a l . «y- i:

P r t r
•

4 " i'j' 3~*

> > Strnt.

ï EEAM. -I»

F x-~—n—- -#

SS
pj _ tie pooi- lui. pi _ lit' pour lui,

f Vp ^
, ^ -> -^ ^ tov.

lie, pilie,

.a
pitié,

#-# ê*EEÊ (2/
f" trp j-j-j-a

3£ a±
A morl le trailn', à mort le ti'aî _ lre,à^ mort! A morl! à

__ ÔV . ^mw==* 3* :3F=?fc:

« S
A mort le traître, à mort le trai _ tre.a mort! A mort!^ m i

* & %±tm w*£:

f
£3—t-

T7
JLij

P^ËÉl
f3ê

SE3 NI^ï~?
î»

pilie pour !ui, pilie, pitié, pitié pour lui, pitié, pit

AM

H P fe£
pour !ui, pilio,

f-^j'r v^jy f f r p
mort! àmort! à morl! àmort! à mort! àmort! à mort! àmort! à

liV ? vtf-
iikni'l i iin,

Ê jÉÉ v^ f
If ^ff^±±

mort! à mort! a mort! a mort! a mort! a mort! à mort! à mort!

mUâJ^m 1

—

î—

.

J— -"""--

—

i— m--rt

yi-M4S
1
lfff» #•• p

0//«.^1*
=

g=4* *
£fc * i

tt t
-^
PP^f
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IN
\]

1-
fr:^ j> i à

pilié, pitié! _

(Rainfis et les Prêtres s'éloignent)

m 33 f *»• m IL.
HE

mort! à mort! à mort! C'est un traî _ tre!

mort! a mort! à mert! Cest un trai . tre!

AM

h

£
Ra_ceim_

3^
m • é 22

ÏEÈ * • m Zt ËEÈ

C'est un traî _ tre! C'est un traî _

^— J. J'1.1

tre!

C'est un traî _ Ire! C'est un trai tre !

3t

P
7) V

-XL

^=t=

fegg
Z> 27

+=£=

tf S?

ï

~a
-Jî-

Èë 33:

Ipfr nf fwF=J=f

a_na_thème sur vous! Que e ciel vous e' _ cra

=£^ S5: 'M m ï
zr

0:o^

—

^ 3:
22
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I ï
-«- Amnéris sort desesptfi e'e)

a m.
m

_sh en son cour_ roux! A _ na_thè _ me sur vous!S VjT-f W LE ) * t
S -, i

-
-̂/r.w»Wgwg

en m
f

«a ,? * ;^f£ Km=êBS3
i

^ : i^^Jw 3 « hi i-f* * ^ *

-*•

—

t-^tt—£- f Trti-m=m t a*

m
Tulta forza.

fz

m3EÉSJ*=*•—

#

¥* 39- *

p £E£fg£!f££ffEf£fiL-
j& ^ *P «-«

# #

i
ffflffflfffflff . fF=T^ S

/r

P ## 1 i

3 ^* ¥ #* ?r ¥ ¥*

I
J&

?
/*

«irfffÇ^E :z
:8e f

f
S'

p ^ i m**=<=
i

—L -4

5» * Sfgue subito appei'a

canibiata la sceca.
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SCENE ET DUO FINAL
SCÈNE il — La scène est divisée eu deux parties. La partie supérieure représente ttutérieur du lem

pie de Yuliain resplendissant d'or et de lumières. La partie inférieure, uu souterrain. De longues tilts d'ar-

cades se perdent dans l'obscurité. De colossales statues d'Osiris avec les uiaius croisées soutiennent les

pilastres de la voûte.

N° IÇ . a Lo stesso movimento

AIDA

AMNEK1S

RADAMES

SOPRAM)S

TfcNORs

BASSES

P/JAO

S

S

CHOELR

S

I
±FEE

3S

! - 1

Lo stesso movimento. («0=^)

P^ttMB
pp

93^
iz?a

• ÏI*-

Élft=a

*44 *
ÏEHa Iwi

r o

RAhAMKS
Toee cupa.

-—

^

^rrrprpr re=f ^^^
J'entends sur moi le marbre qui re_tom _ be. Oui! c'esli_ci ma

£

^E

Mnrcatu.

n^^-^n-^ w
Je ne doisJe ne dois plus revoir les eieuxL

ï-6-

3:

^

É^« ^«
Ï-M"1:

j J. ^ J.

A.L.700S.
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/ ^ +./ 0-C.C*.*- £-*rr *c^
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"-ce £ . y '/*-? £

/
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f
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•Mi]
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I
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Do/ciss.

â
9J

V p ± T-tt EÉ znn
ï r rg-*"

ft rFT^^T?T~T
plus revoir A _ ï _ da! Toi! si chère! Oùdonces - tu? Sois donc h?u_

3EE m©-

9E ïïH=Syà
pp.

s
## #*7**

-o-

il ^ ^p ^sA s * i v
«•• * *

•• =*
s£Treu_se sur la ter _ re, Ignore au moins quel fut monsort af_ freux! Qu'en_

;
% i 3 3 ^

Çr
j
. -k a «

Sï

'^

Allegro.

_tends-je! Est-ce un spectre... unfan_tô_me... Mais

I

_tends-je!

Allegro. Ua = 0)

L ? g^5Ei r?rtff^ S i g ljTi i^yra^Tt>#

PJ> T

2L1 ^#TÎ ^tf<S Séè ^Së
i T 'H

ion, c est un
f

non, c'est une _ tre humain

t ^jH^Pf
Ciel!

^
Moi -me _ me!

R.i^
(Avec désespoir)

-M.
r\

t i y v i? ^
_ï _ da! Toi....m

g^P ïBiip

:»t8
SS

SE

dans ce se' _ put _ cie
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Andante.

AIDA, triste

j
• 'v j,^g-i^^ } \àh T j, ^ |

j j jm
J'avais d'à _van_ce deviné leursen_tence. Dans ce tombeau pour toi prêt à s'ou.

Aiidunte.(68 = J)

m -A A-

Z:

5 :

s:

4

z: z: 5: 2:
ZI
G-

z:

pi s Con passione.
Do/ce legatu.

AI wj n Pp-^ff ^=tU#^̂3 ±£
.vrir, J'ai pénétré, fur _ li _ ve, Et sous la voûte Où nul ne nous é _ cou _ te, Près de

r.

>a «* .V tJ ^ I J J T
UD-w*g

p ÉÊ
z:

3 :

z:

5 :

z:

1
Allarg,

jg; « 1>

Morendo.

uar*h J*

z:

Poco meno,

z: z:

^SAI.

«
toi la mort est dou _ ce!

RADAMES

CANTABILE
Con passione.

\t*-hk\>K?ES ^^ p—p- *=*
g ; p

*>
I

f
Allarg. Mou _ rir! ô toi si bel _ lel

Poco meno. (6o=J)

Mou_

te ^£ a * i

.

î*£$ 7T

^=

rpp 1*

ÛL

?
i

PP

SESI ^ f 1S s te^ 'i y ,S

^
d̂'amour fi _ do _ le,

F^Ff*e=Ê
Quand pour loi l'ex _ is _

?
É=Ë&

g^£^
A. L.7003.
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Dolciss senza string.

A A A

f^^F t^=rjt^±j * ^crteR.

F 7=F
Lorsque l'a.

^ 9

_ten_ce, Quand pour toi l'exis_tence A peLnes'ouvre-t-el

A^ A.

le.

pÉg iz m
^̂^ 4

S
V V V

ÉÉÇ
pi

fc

i
^Éspil

iFff s p p ^ I P M M Es
_mour devrait charmer ton coeur!

i
k*=

eur! Dans mon mal _ heur, quoi! tu devrais me

Z2^~Qm -e--0—0-

i i f 7 hT
p

tS*
J)

,

F
,

J
TP^?=£ #

**
Co« espressione.

Dini. Con grazin dolciss. e legato.

ni vrpl IVnn tu vi vra« Mrmni if» t'ai mp! tu r?ni« vi^ui _ vre! Non, tu vi _vrascarmoi je t'ai

EXTASE

1
fc

AIDA

Andaotino.
Dolciss.

mm ê& ESe a HT*S
?

i^ j *
i*

Vois! de' _ jà l'an_ge de la mort

S 3T
R.

_ vre! Andantino. (so = J)

A. L. 7003.
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il ^N'f ppr i
pr~7

i
h pq^# 2=

A dëploy_ë son aî_le.
&

De la vie é _ ternel _ le

^ ^,r,f i? ^ M

"'"''. J)jjTj} l (i^ 'i H 1 L/jj^

A.L.7003.
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M
Lo stesso moviinentc. ^m^s îAl. +

i
& RADAMÈS

Quelchant lugubre!

É^^^
SOP.

C'est le

Lo stesso movimento. (»o = J)

pm t. *ï=£=* tu h. h» l> £ Ipi

3

i

^^ •- -*

f ?E=^ ^
P P P

I
*fc

i E mil BÇ fc:

*• *—» in—#-

C'est notre hym_ne de mort!

^ J'i'J^J^

( Cherchant à soulever la

pierre du souterrain)

f» m m m> m^^ E£

vL±m
chant du sanclu_ai_re.

fc B^"" = Œr

LT I LJ»g
S B J' J §5

Nepuis-je sou_le_

?=£: ^JXJJ
mon de, toi, l'es _ prit cré _ a _ teur! Ah!

i
&. fc=* h=fe% a £=£ ¥

,_
i-

pa:SHSE -#-
: *=3h :B=*

P ^
r

-0-*h
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Vain effort!

Mf fflîS ?
pr « *

_ver cet_té fata_le pierre,Etnousde'_li_vrer.

PP

i teÉ
lip f^f f m f£»

ma voix tïmplo

PP -
±razm^m ¥=P=f

ma voix t il

ma voix t'implo

PP_ \hm

t
JVL

SE i v

a voix t implo

fe

É
k I fczfe

bie-*M
re! Im_

fe=i
|%ffiff«S E:n:3 \^=\^&#= #

S
i

h
. h . hs 5-*—j3 S B 5Ï« M I 1^ a

5 *&r p * i># ¥ * •¥ -9

m BBP
ff T f> M h M h Mr—H #r

—

é~ê w~>
—é m é

AI. ^ 33Tn—if~* #-

n'est pournous nul espoir dans ce monde!

(Avec une résignation douloureuse)

!ttF SE85 i 1
J

i jsj ^f-jr^F

C'est la mort! c'est la

mm*=fc

te

_ se Phta. un_nien _

-? CEîi
1

i y ~~
» pa

M^
lin_men _

^^3§ m^ ÇÈf
se Phta,

r facîr[£r
J73JT3g3^]

h h Jv-
1 g 1 «—>-«=?

&s

iil
-3--«—3—^-*Mi^
sr-rTF'F v w "FT
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DUO FINAL

Meno mosso.

&> n f
i

p ^Ff^
Ten

£=£asAI.

R.

W É±± •

A_dieu,sé_ jour de deuil el de mi _ se _ re. Rêve joy,

i W
mort!

$SE —#

—

Phta!

#
E&ffi££

Phta!SseV é

Phta!

Meno mosso. (60 = J)M hj^
J:

É Éi=^ 3= :

•y
i l 7 * i l=5
?F ^WP

i nnpnp ô 3^as SB
r

pj>
Morendo.

É=S
p p i p M p v-gW p J'T

"
AI. -<9

_eux,de larjmes al _ tris _ lé. Le ciel pour nous,poumous s'entibu

^ i J
1 É#^# 5S^=s 22

ff T=T.

m jj * "=^^ H JDs 3BÈ EÈ^2£

/'

flF^ B5 « r*
PP

^ F r ^a$ £3? ^AI.
> * "[> V£ -&

_vre,

é
le ciel s'enJxbuvre et l'âme fie re Vas'envo_

** i i * àn &w
ri r r r

fè \f
»

m^WS3
ï
se puni^ IS
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Ânimato.

AI.

fte

_ler vers l'iramor_ta_li _ té.

RADAMÈS Morendo.

JThr J"f rr~ps
Adieu, se _jour de deuil et de mi_

Animato.

fe n J '
'-f' h fas

r
Dolciss.

gg^^
ppp

S

e_

s*^

i s

P£P_

W i h h es
#—

*

AI. ^^—w w r
Quit_tons la ter _ re...

s
»- p p

i p J'f r
^=ï
?

_se _ re, Rê _ ve joy _ eux, de lar_mes at tris_
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(Elle retombe doucement dans les bras de Radamès)
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